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Première Insertion Cents par ligne 

$6 par année
A’spha r Insertion subséquente........1

Adresses d’affaire......................... $0,70

3,50
Une Copie, ■■ An, $1.50;
Clutde Cinq, do 5.00;
Club de Onze, do 10.00 ;

Inavriablement payable d’avance 2

Six Mois, 
*

sur Sic Mois

-Des arrangements très faciles et a bon mar- 
thé seront faits pour l’Insertion des Annonces a 

ng terme.

La Rédaction ne sera, en aucun cas, responsable 
es opinions des Correspondants. Les manuscrits ne 
out pas rendus.

Obligé de payer les frais de port sur toutes les ga- 
settes envoyées a la poste, l’abonnement est rigou- 

reusement exigible d’avance.

4SIONS Lee frais de Port sont payés par l'Editeur-Propriétaire
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ga Toutes lettres, correspondances, etc., dots, 
être adressées à
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Ce qu'il faut à une femme.
Un Roméo de mon village | 1
S’en vint sonner chez mon curé 
Et lut tint ce naïf langage :
—“ Je me sens, dit-il, attiré
* Depuis peu vers le mariage ;
« Vous savez beaucoup, et moi rien ;| 
41 Enumérez-moi, pour mon bien, 
44 Tout ce qu’Il faut dans un ménage, "
—44 Mon enfant, dît le chapelain, 
" C’est gratis qu’un conseil se donne:| 
44 Maie sur ce point, Dieu me pardonne ! 
44 Mon chapelet a plus d’un grain.
44 Econte : Une femme doit être
44 Dévouée au mart son maître,
44 Chaste de corps, chaste de cœur
44 Exemplaire par la douceur.

TREMBLEMENT DE TERRE EN 
RUSSIE

La Gazette de Riga publie les détails 
suivants qui lui son fournie par un lé 
moin occulaire, sur le tremblement de 
terre qui s’est produit récemment à 
Vernoe :

“ Il était deux heures vingt-cinq 
minutes du matin, écrit le correspon- 
dant, quand je jus réveillé en sursaut 
par une rumeur confuse dans la rue, 
pareille au roulement d’une batterie 
passant à fond de train. Je sautai du 
du lit, mais une secousse m’y rejeta. 
Toute la maison tremblait Je" regar- 
dai ma montre et je comptai que 143 
secousses avaient duré de quatr e à 
cinq minutes. D’autres secousses se 
répétèrent à des intervalles de quinze 
à vingt minutes.

J’en comptai cinq jusqu’à quatre 
heures du matin. Je sortis alors dans

Alfred G. Lawton,
Chimiste et Droguiste, /

Annonce respectueusement au publie dePhé- 
diac et des environs qu'Il a ouvert un comptoir 
dans la bâtisse- Bourque au coin de la place de 
la station, en face du bureau de poste, avec un 
assortimeet choisi de /

Drogues et Produits Chimiques purs 
De. Londres,

Remedes patentes,
Brosses et Peignes,

Savons Elegants,
Parfumerie de 1re classe.

Le tout est neuf et trais et ce qu'il y a de 
mieux. /

mar Les médecine voudront bien observer que 
noue n’avons pas recoure au charlatanisme, no­
tre but étant de fonder un commerce légitime 
de Droguiste pour lee prescriptions et les famil 
les, et pour y arriver, noue avoue choisi avec le 
plus grand soin lee

Meilleures Drogues et Produits 
Chimiques de Londres et les 
Preparations Pharmaceutiques 
les plus fiables qu’il y ait.

Nous offrons vingt années d’expérience et de 
pratique en garant que les intentions du pres­
cripteur seront fidèlement remplies sous le rap­
port de l'exactitude du composé que sous celui 
de la pureté des médecines.

PRIX RAISONNABLES.
Alfred G. Lawton,

Chimiste et Droguiste 
En face du bureau de poste,

SHEDIAC, N. B.

Faits intéressants. LA SITUATION FRANÇAISE JU­
GÉE PAR LE PRINCE HOREN- 

LOHE
LONDRES 7—Le correspondant pari 

sien du Times a eu une entrevue spé­
ciale avec le prince Hoheulohe, qui 
remplissait tout dernièrement les fonc-

>Ne cherchez point à plaire le mon - 
de, mais votre propre conscience. 
L’homme qui sent en lui-même qu’il 
a fait son devoir en toute occasion, est

re

ONT RICHE EA
Changent complètement le sang de tout le système en trois mois. En prenant une 
Pilule chaque soir pendant 1 à 12 semaines, ou recouvre la santé si cela est possible. 
Pour Maladies de Femmes, ces Pilules n’ont point d’égales. Les médecins

bien plus heureux que celui qui Se 
ou auxChoix t >end aux sourires des grands, 

faveurs encore plus changeantes de la 
multitude.

lions d’ampassadeur d’Allemagne à 
Paris, au sujet des dernières élections 
françaises.

Le prince a déclaré que la France se 
trouvait dans une situation difficile et 
que la république se trouvait près de 
sa ruine.

Selon lui, le seul moyen pour la 
France d’avoir un gouvernement sta­
ble, se trouve dans l’union des deux "- 
importantes factions du parti républi­
cain- Il a ensuite manifesté le doute. 
qu’il avait que la partie radicale de la 
Chambre ne tombe pas d'accord avec 
la majorité républicaine modérée, au 
sujet de l’adoption de la politique 
gouvernementale à suivre désormais. 
Il a ensuite fait allusion à la bonne 
intelligence qui a existé à venir jus- 
qu’à aujourd'hui entre l’Europe et la 
République, mais, at-il poursuivi, 
ta politique d’hier ne peut répondre 
de la politique de demain.

Si les conservateurs ne font usage 
de leur victoire relative, que dans les i 
intérêts de la nation française ils 
pourront dans des nombreuses cir­
constances, contribuer à maintenir 
l’ordre el la paix dans l’état actuel, Ou 
même à rendre meilleures encore les 
relations de la France avec le reste de 
l’Europe.

Mais si trop confiants en eux même, 
et fiers de leur bonne fortune, ils se 
servent de l'accroissement peut-être 
temporaire de leurs forces, pour entra 
ver la situation, la France pourra 
succomber alors aux troubles et - aux 
agitations qu’ils auront suscités, et 
dans ce cas, les hommes d’état étran­
gers, devront surveiller les dangers de 
la situation avec une sagesse et une 
prudence continuelles.

Toutes les oscillations qui se produi­
sent dans l’histoire de la politique 
Française, modifient notablement la 
manière de voir et les calculs que font 1- 
pour l’avenir les hommes d'état euro- 
péens.

en font 
25c. enusage dans leur pratique. En vente partout, ou expédiées par la malle pour 

timbres. Circulaires gratis. L S. JOHNSON & CO., BOSTON, MASS.
ENT COMPTANT, 
tous les articles de a CROUP, ASTHME. BRONCHITE, 

NEVRALGIE, RHUMATISME, LE LINIMENT 
ANODIN DE JOHNSON. (Usage Interne et Ex.

• terne) soulagera instantanément ces maladies terri- 
l bies et guérira positivement neuf cas sur dix. Des 

informations qui peuvent sauver bien des vies, en- 
voyées sans frais per la malle. Ne tardez pas un 
instant. II. vaut mieux prévenir que de guérir.

■ LE LINIMENT ANODIN DE 
ils mo-c. Mut ashein, Mate SCTEL 
a CO., BOSTON, MASS.

Le monde compte actuellement 1 
. milliard 200 millions d’hommes civili-

REDUITS ! . de vusés qui, se répartissent, au point 
religieux, de la manière suivante : 
chrétiens 398 millions, dont 211 mil-** Propre, soumise, conuonisante, 1 

“Laborieuse, patienter” ;1 
" Surtout modeste en ses discours, 
44 Sobre, économe, prévoyante,| 
44 Discrète comme les gens sourds;
* Raisonnable, propre, muette,
44 Dédaigneuse de la toilette,
44 Tolérante au pauvre pécheur, 
44 Gaie en santé, dans la souffrance 
44 D’égale et pacifique humeur, 
44 Et ferme aux chocs de l’existence ;
"Charitable pour le prochain,
4* Pour elle-même très sévère,
44 Soucieuse du lendemain,
€ Aimable, et cependant austère : 
dPieuse autant qu’il se pourra, r 
44 Pour le surplus, et contera.
44 Secondement, elle doit être .........**
—44 Comment ! s’écria le garçon,
44 Le second point de la leçon
44 Ne commence que d’apparaître ? ** -
—44 Pauvre ami! ce n’est pas le quart
44 Du total qui me reste A dire ........." :
—44 Qu’on connaît mal ce qu’on désire ?
44 Reprit alors le campagnard.
44 Cela suffit ; je vous annonce
44 Que Je préfère m’en priver.
44 II en faut tant que J’y renonce ;
44 C’est trop difficile A trouver. ”

AUGUSTE SAULIERE.

Faits intéressants.

faire une visite et JOHNSON GUERIT Névralgie. Grippe. Douleurs *1 .2.74. r Ir% lions catholiques, 106 millions
tants, 81 millions schismatiques. Vied 
nent ensuite : le boudhisme, qd) 
compte 340 milhoos d’individus; le 
mahométisme, 201 millions; le brah- 
manisme 175 millions, etc. En Euro- 
pe, on compte 147 millions de catholi- 
ques, 72 millions de protestants et 69 
millions de grecs. 11

On voit que la diffusion de la reli­
gion catholique va croissante en dépit 
des efforts de l’impiété et des ravagés 
de la libre-pensée.T

La Presse de Montréal croit que daps

E. Babin.N.
ace du bureau de P PONDRE LES POULES11 est reconnu que presque 

toutes les poudres vendues pour 
les animaux dans ce pays, sont 
sans valeur; que is Poudre de 
Condition de Sheridan est absolu- F
ment pure et inestimable. Rien ne fera pondre les poules comme la Poudre de Condition de Sheridan. Dose, 1 cuiller 
a the pour chaque chopine de nourriture. Préviendra et guérira surement le CHOLERA DES POULETS ET 
DES PORCS, etc. En vente partout, ou envoyé par la malle pour 25c. en timbres. Circulaires gratis.

I 3. JOHNSON & CO, BOSTON, MASS la cour, le temps était beau, l’air frais
avait remplacé la chaleur de la jour- 
née el la lune brillait dans la voûte 
constellée.

Jn tapage confus du côté des ries 
avoisinantes annonçait que tout le 
monde déménageait

* Le lendemain matin commencé 
rent à nous arriver des nouvelles de-

ADRESSES D’AFFAIRESADRESSES D’AFFAIRESitercolonial
d‘ELle—1885 Dr. G. A. Harrison, 

SHEDIAC, N. B
Shediac, 1er décembre 1871.

DR. J. A. Léger.

L’honorable PASCAL IER
1er Juin 1885 lee 

mme suit, tous les 

[diac
Sénateur.

AVOCAT
pour la province de Québec.

Richibouctou, N.B, 
18 septembre, 1885.

cinquante ans il y aura dans la pro- 
vince de Québec une population fran­
çaise de quatre millions et demi, une 
majorité canadienne française

antes sur les ravages causés per le 
tremblement de terre dans les locali-
so

6.48 A/M.
10.45 “

1.20 P.M.

tés voisines les plus éprouvées. Je me 
rendis deux jours plus tard * cheval àdans

plus d’un Etat de la Nouvelle-Angle- 
terre et dans une demi douzaine de

OFFICE •.—Dans la bâtisse du Bureau - de Poste. ville de Pischpek, située à 240 vers 
de Veruoé. L’aspect de la ville

la 
tesSHEDIAC,| 

18 avril 7
N. B.- 11.50 A.M.

2.80 PM.
5.25 " 

ur le temps du mé

L POTTINGER 
surintendant 

41

comtés de l’Ontario, avec des colonies
, 31123 , ..1 . . était des pluséparpillées dans tout l’ouest américain, je1 r désolants. A chaque pas, 

rencontrais des maisons sans toit, à20 mai 1884.
Ils auront regagné dans le Nord Ouest 
la prépondérance qu’ils ont momenta-Compagnie d’Assurance Mutuelle sur 

la Vie, l’Ontario.
Dépôt au gouvernement fédéral,

moitié écroulées, ou présentant de 
larges crevasses aux murs. Le bureau 
du télégraphe avait dû être transporté 
dans une baraque improvisée, le bâti 
ment de la poste est à moitié démoli, 
celui de l’école a tellement souffert 
qu il ne peut plus être utilisé.

“ A 20 verstes de Pishpeck se trou

Dr. L J. Bellivau 
SHEDIAC, H. B.

nément perdue, el les Acadiens au­
ront reconquis dans les provinces ma- 
ritimes la position politique et sociale 
à laquelle leur histoire leur donne 
droit ; ils seront les maîtres dans l’art- 
de la pêche et de la navigation, les

Jay Gould, le célèbre millionnaire 
de New-York, dit que les appels sur 
sa charité se montent à une moyenne 
de $1,000,000 par semaine. Personne 
ne demande moins de $5,000, el la 
plupart veulent $75,000.

L’homme n’est pas le seul ennemi 
que comptent les huitres ; les astéries 
(star fish) vivent d’huitres tout le long 
de l’année. Leur méthode d'ouvrir est 
étrange. Reposant de tout son corps 
sur la jeune ou vieille huitre, avec ses

w $100,000.

..........A.... $ 6.216.00
...........: 12,246 00

88,721.00 
81,105.00‘

......... ;.....................142,619.00

.....................227,474.00
427,429.00

....................... 652,661.76

Bureau au premier étage de la Freemasons’ 
Hall, où on peut voir le docteur le Jour et la 
nuit.

OR. H. E. BOISS)
MEMRAMCOOK, N B.

billet 1869—ac

R 1885 Actifs.
1870.
1872.
1874
1876.
1=78.
1880.
1882.
1884.

deux grandes richesses de l’avenir.- le village de Poukoulouk, où le 
désastre a coûté la vie à trois person-
ve

BROS.
is prix excessi-

% J’entreprendrai, écrit Barnum, il 
donnerai les cautionnements pour l’ac 
complissement dit contrat, que si la 
ville de Philadelphie arrête de vendre

nes. Le village, qui s'étend à une 
verste environ le long de la roule 
communale, presente sur un tiers du 
parcours un amoncellement de ruines.

(T MEGREAT 1 

OREMEDY:= 
FerMHulAr-

BRIDGEWATER.N.S.

OC
ED. GIROUARD, Agent.

Boite 118, Moncton, N. BOR. ED. T. GAUDET, 
BUREAU EN FACE DU COLLÈGE ST-JOSEPH

, MEMRAMCOOK
No Ayant reçu les instruments nécessaires 

pour les opérations des différentes maladies de 
l’œil, le Dr. Gaudet s’occupera de cette branche 
l’une manière toute spéciale.—10 déc. 79.

DR. L. N. BOURQUE
BUREAU :

Main Street, MONOTON.
________________ 1er mai 1882.

DR. A. A. LEBLANC,

des boissons, et me donne autant qu’en L’aspect des deux villages Belovodsk 
cinq long bras enroulés autour du bord y a dépensé en liqueurs l’année pas -1 

4- . — in... sée, j’entreprendrai, dis-je, de
d’étoffe,

ANELLES, 
ES. DRAPS, 
NG, HARDES, 
r comman- 

vis.

Kralbaly, situés à 20 verstes el 40el.S 

0) 

CD

de l’écaille, du moment que l’huitre main- verstes plus loiu, était encore plus na
ouvre la bouche pour respire: ou man 
ger, l’astérie injecte son jus dans l’on- 
verture, qui lue l’occupant de l’écail- 
le en peu de temps. Alors commence 
la fête. L’huitre sent la présence de ce 
poisson et ses desseins, et se tient fer- 
mée pendant des sept ou huit jours.

Un forgeron de Schenectady, Etat 
de New-York, vient d’exécuter une 
œuvre de mécanique vraiment mer­
veilleuse A l’aide de quatre vingt 
quatorze petites figures humaines 
mues automatiquement, il est parve­
nu à représenter les diverses scènes 
de la Passion du Sauveur. Cet ingé- 
nieux forgeron s’appelle Nicolas The- 
lan-. La boîte dans laquelle est assem­
blé tout son attirail et qui est assez lé 
gère pour être facilement transportée 
d’un lieu à un autre est divisée en 
deux sections : la section inférieure 
dans laquelle se trouvent les pièces de 
machineries destinées à donner le 
mouvement, et la partie supérieure 
dans laquelle se déroule la représen-

tenir la ville l’année prochaine, te vrant. Le premier a été entièrement 
détruit, du dernier il ne resta que 
trois maisons inhabitables.

Agence d’Assurance Generale
Compagnies d’Assurance contre les Acci 

dents, sur la Vie el contre le beu, 
représentées.

Bureau : Bloc Robinson, Maiu St., Moncto n.

Propriétés de fermes assu­
rées a bas prix.

J. MoO. SHOW, Agent.
10 d6o. ‘79—1a

paierai toutes les dépenses de la 
pas une personne en-dedans de 
mites ne paiera de taxe ; on n’assurera 
aucune propriété ; je donnerai un bon 
habit à tous les pauvres garçons, C '- 
hommes ou femmes ; je paierai tous

ville 
ses 13

LA VOLAILLE.
1 A Belovodsk, 42 personnes ont été 

tuées el 40 grièvement blessées. A Ka- 
rabally, il y a eu 17 morts et 28 per- 
sonnes grièvement blessées. Ou peut 
s’imaginer dans quel état de détresse 
et de désolation se trouvent les mal­
heureux villageois. Ces trois villages 
sont presque entièrement habités par

Uu spécialiste qui a prit le nom im­
posant de Brahma, écrit dans la New 
Zealand Mail quelques réflexions inté- 
ressantes sur la basse cour. 1

On ne connaît pas assez, dit-il, ce 
fait que les œufs de poule non fécon­
dés se conservent presque indéfini- 
ment.

Maintenant que les poules vont pon­
dre abondamment, pourquoi les éle- » 
veurs ne p: entraient ils pas leurs me­
sures pour enfe rmer les coqs ? Au lieu , 
de vendre à vil prix leurs œufs au 
printemps, ils pourraient ainsi en gar­
der provision pour l’hiver.

Mais, dira t on, que deviendront les 
petits poussins, si vous enfermez tous 
les coqs ?

Ceci touche à un autre point faible 
de l’élevage.

C'est une coutume Iron suivie de , 
laisser deux ou trois coqs en liberté au 
milieu de trente à quarante poules ; et 
après cela l’ou s’étonne qu’il y ait de 
la mortalité chez les jeunes généra­
tions. Il ne peut pas en être autrement. 
Car avec une telle disproportion entre 
les coqs et les poules, les petits pous­
sins manquent de sang; il n’y a que 
les plus vigoureux qui arrivent à ma- 
turité.

Si l’on veut avoir de jolies couvées 
de poulets bien vivants, bien vigou­
reux el réussissant bien, il ne faut pas 
avoir plue de cinq poules parcoq.

Qu’on veuille bien tenir compte des 
deux conseils de Brahma, et Brahma 
promet que la basse cour ne sera pas 
une industrie sans profit.

...... .......4,
UNE ERREUR D’HISTOIRE.

•GUERIT AUSSI.
la Sciatique, la Névralgie, le mal de tête, le ma 
d’oreille, le mai de douter, tow crampes, tes meur- 
trissures, les entorses, la toux, le rhume, le Quin- 
sy, l’érysipèle, la colique le croup, l’enrouement, 
les brûlures, lee bronchites, l’engourdissement, 
fait disparaître lee saletés de la chevelure et fait 
pousser les cheveux. Il n’a pas d’égal comme 
pommade pour la chevelure.

$500.00 RECOMPENSE
Offerte A tout article qui lui est supérieur ou

filles.[e des tail- 
tiers ex- ■ les frais d’éducation ; je donnerai un 

quart de farine à tous les nécessiteux 
qui en seront dignes, et je réaliseraintilions. de 

le prix,' un demi-million de piastres par l'opé;
" y des Petits Russiens.ration.

Dana les montagnes, le tremble-6.4

,, ..ment de terre a sans doute causé d'in L'explosion de Flood Rock, en rade
de New-York, aeu lieu samedi et aFrères nombrables dommages. Un grandathurst, N. jeaux secrétaires de tout remède pouvant exhiber 

plus de témoignages de guérisons véritables des 
maladies ci-dessus dans le même espace de temps. 
Il n'y a rien de pareil pris à l’intérieur contre 
les crampes, la colique, le croup, le rhume, la 
oux, la pleurésie, l'enrouement et le mal de 

. orge. Il ne peut être nuisible, et on ne peut le 
donner suivant les directions sans le moindre

Facterie de Chaussures
IDE SACKVILLE

DEPUIS que j'ai adopté le système de mar- 
D quer mon nom sur TOUTES mes Chaus- 
sures, je m’aperçois que les commandes aug­
mentent rapidement. A ceux qui ont besoin de 
Chaussures, je diral : Essayez les miennes, et 
assurez-vous que mon nom soit au complet sur 
le fond de chaque paire.

ABNER SMITH.

nombre de Kirghizes ont été tués. On 
île serait pas en dehors de la vérité enparfaitement reussi. Ou se rappee 

que, lors de la première expérience de 
ce genre pour faire sauter les écueils 
de Hell Gate, il v a quelques années, 
c’était le bébé du général Newton, d- 
recteur des travaux, qui avait donné 
le signal de l’explosion en touchant 
un bouton électrique. Cette fois, c’est 
encore Mile Newton, aujourd’hui 
grande fille, qui a communiqué 1e. 
courant électrique aux immenses mi- 
nes creusées sous l’eau L’explosion a

Bureau : Rue Saint-George, près de l’hôtel 
Donnelly.

N. B —Le Dr. Leblanc peut être consulté a 
toute heure.

évaluant le nombre des victimes à 500. 
On croit que 4,000 à 5,000 pièces de 
bétail ont péri.”

FH, 
mté de Kent, 

1 8.
It de voir aux 
lon aux patrons.

A. D. RICHARD, L.L.B., 
AVOCAT, NOTAIRE PUBLIC, Etc.

DORCHESTER, N. B.
—:o:—

Attention spéciale donnée à la collection des 
rettes dans toutes les parties du Canada et des 
Etats-Unis. 9s80

Quelques Notabilités Acadiennes 
du Bas-Canada.

Je ne pourrais nommer, dans le ca-

danger.
Le Liniment de Minard est en vente chez tous 

es droguistes.et marchands. Prix 25 ets.

Grocerie et Restaurant
Le soussigné vient d’ouvrir dans la bâtisse a 

l’est de In pharmacie Estey un magasin de gro- 
ceries, ou l’on trouvera constamment un assor- 
timent complet et varié de GRCERIES, EPI- 
CERI ES, SU CRERIES, TU K. T AB AU, etc., aux 
prix les plus réduits qu’il soit possible de désirer 

RESTAURANT.
le tiens également un Restaurant, on l’on 

sert A tou e heure les meilleures huitres de nos 
bates. Rien ne sera négligé pour satis’aire les 
goûts les plus difficiles.. Venez vous en assurer

SHEDIAC 
as pouvez à

talion de la divine tragédie. Celle par 
lie est elle-même divisée en neuf com 
partiments dans chacun desquels se 
passe un des épisodes de la Passion,

Dans la pièce aux machineries, on 
voit d’abord une disposition de clefs 
semblables à celles d’un orgue, en 
avant el un peu au-dessus desquelles 
se trouve un grand cylindre mû par 
nue roue dentée et par un câble sus­
pendant un poids lourd, tout comme 
le poids d’une horloge. Le cy indre est 
muni de distance en distance de petits 
morceaux de pois destinés à pousser 
les clefs, à tour de rôle, quand il sera 
mis en mouvement. Les clefs sont re- 
liées aux personnages et aux différen­
tes pièces du théâtre par des fils au 
moyen desquels le mouvement est 
donné à la scène, suivant qu’en tour­
nant lentement le cylindre agit sur 
l'une ou l’autre clef.

D'abord, quand la machinerie est 
mise en marche, le rideau se lève sur 
l’avant de la boite et le spectateur se 
trouve en présence de ia scène 10 mo- 
ment où Judas, à moitié levé, se lotir

dre 

les
restreint que je me suis tracé, tous

Acadiens de celte Province qui se 
sont distingués. Aussi n’en mentionne 
rai-je que quelques uns, selon que leur 
non me revient à la mémoire.

20 novembre 77 3mm
fait jaillir l’eau à quinze pieds en l’a r. 
sur une grande dislancé. Sur les deux 
rives, ou asenti une légère commotion. 
L’entrée du port de New-York lorsque

HANINGTON & TEED, 
Procureurs-Avocats, 

SOLLICITEURS, NOTAIRES PUBLICS, &C., 

DORCHESTER, N. B.
HON. DANIEL L. HANINGTON Q. C.

MARINER G. TEED.

narché VO* ELLE
<gr J. Chis Prince, premier évêque 
St. Hyacinthe. 

Le Rev. M. Migneault, fondateur du

Pt 

hevoux, 3, etc., etc.
lis des médecins,

le déblaiement des débris aura éle e - deW. R. GOULD,
HORLOGIER ET BIJOUTIER,

Adnonce respectueusement au publie de Sné- 
diac et des environs qu'il vient d ouvrir boutique 
dans la bâtisse ci-devant occupée par P J Swee- 
ney, en face du magasin John Calder, grand rue, 
Shédiac, ou il espère recevoir une part du patro- 
nage public. Montres, Horloges, et Bijouterie- 
réparées de choix et à grand marché. Ouvrage 
garanti. Un assortiment complet d’Horloges, 
Montres et Bijoute lee sera ouvert dans quel- 
lues jours. Veuillez me faire une visite,et vous

ous en féliciterez. —21 fév 84

foctué, n’offrira plus de danger pour 
la navigation. Collège de Chambly.

Le Rev. M Doucet, curé de Québec, 
au temps de Mgr J. O. Plessis.

Le Rev J. Bro, premier curé de St-
Jacques de l’Achigan.

Le directeur actuel du Collège de 
l’Assomption, le Rév. J F. Gaudet.

Le Rév. Alfred Dupuis, ancien di- 
recteur du même collège, et curé de

te février 179 *__________ ____________
P. A. LANDRY, 

AVOCAT, 
DORCHESTER, N. B.

Landry & O’Brien, 
Avocats, Notaires Publics, Agents 

"IN d’Assurance, etc.
BATHURST, N. B.

Attention spéciale donnée a la collection des 
dettes dans toutes les parties de la Puissance et 
des Etats-Unis.

POUR RIRE.vous-même.
CHARLES LANDRY.Estev, 

in a Co., 

piICITAIKK

Con-Le juge (à un témoin nègre) 
naissez-vous la nature -d’un serment?

Shédiac, 18 avril 18g4 .

Jacob H- Hébert.
SHEDIAC, N. r, 

Ferdinand S. Callant,
GRANDE DIGUE,

Encanteurs licenciés pour les com.és de West- 
morland et do Kent.

Le témoin—M’sieu ?.
Le juge —Comprenez vous ce que

vous avez à jurer f
Le témoin—Oui, m’sieu. I faut que 

j’jure la vérité.
Le juge—Et qu'arrivera t il si

ments.1 Ste. Elizabeth.
Le curé de St. Mauricç, le Rév. J. O.1M. BROWN 

Artiste-Photographe,
SHEDIAC, NT. B.,

Prend les portraits de 
2 - toute manière, au gré 

. « - " > des patrons. Agrandit 
302 les photographies et 
1 portraits au parfait, el 
4-les encadre à prix ré 
rdlit.
61 Cadres et Moulures, Chromos

T * ottos. Lithographies, Miroirs cooce’ rde à images, etc., etc.
mrire Vous qui avez besoin

Pr nce, parent du premier évêque de 
Hyacinthe. Je le remercie ici, desvous 

1St.
(Du Kentville Chronicle)

C'est une erreur de supposer que le 
colonel Winslow et ses troupes out 
brûlé et détruit toutes les bâtisses ap­
partenant aux Français à Horton,Corn- 
wallis ou Cobequid De fait, les Aca-

e Moncton. 
FEURS ne la dités pas?

Le témoin—Je m’attends que not rem seignements qu’il m'a donné pour 
_1___ i„___ wn Al compléter mon ouvrage.lis se chargent de faire tout encan a la 

satisfaction des patrons. On peut leur écrire et Ils 
se chargeront de faire les annonce* nécessaires.

Terme* raisonnables.
uvier 1884. —

bord gagnera le procès, m’sieu. Mais il y a trop de prêtres acadiens 
po ir lotis les mentionner nommémentUn monsieur habillé comme un mlKent. W. A. RUSSELL, 

AVOCAT, AGENT D’ASSURANCE
8 MM Mireault, Hébert, Trahan.nistre à 00 petit gamin—" Mon 

garçon, peux-tu me dire où se 
le camp meeting ?

pe (> 
trouve diens ne furent pas tous emmenés dePoirier, Thibodeau, Prince, Cormier, <

Thériot, Gaudet. Bourgeois, Richard, Grand-Pré qu'en décembre 1755, et 
!>lanc, Guilbeault, etc. 1 ‘ 1- s’est 4AnntA 4*
Parmi les laïques, il y a l’H m. Juge 
It-. Bourg-ois, qui m’a gracieuse- 

ment donné les renseignements que je

ronage pour 
mandons res- 
lans l’avenir.

partir du 10 
ons

r chaque 
pur cent 
it com-

Jude H. Poirier, 
ENCANTEUR,

Cocagne, comté de Kent.
Se charge de faire les encans, publier les an- 

ronces, etc., à prix réduits, el à la satisfaction 
tes pratiques

Cocaïne, 8 avril 1885—___

COLLECTEUR, Etc.,

SHEDIAC .......... .......... N. B.
On collecte lee compte* avec expédition et i. 

on transige avec ponctualité toute affaire con- (rem 
Née.—27 mars 1882a

*Maître, est cene vers Jésus et dit: pendant ie temps qui s’est écoulé en-LeRabbi?" Lemoi ? Numquit egù sum, Le gamin (très pressé) —Oui, 
sieur. C’est justement de l’autre cote

mon ire septembre et décembre, de cette 
année, plusieurs des résidences furent 
occupées par les Acadiens eux-mêmes

iideau tombe et les portes qui se trou 
vent proches souvrent. On voit le Sau­
veur priant à genoux et l’ange tenant 
le calice ; à quelque distance, les apo 
ires sommeillent, couchés dans diffé 
rentes postures. La troisième scène 
s’ouvre sur le jardin de Gethsémaniau 
moment de la trahison. On voit neuf 
personnages. Jésus, Pierre, Judas 1 el 
six soldats. Dans la quatrième scène.

J.de la butte.
Le monsieur—Ah merci. Je suppo-

el quand les colons de Connecticut ar 
rivèrent peur la première fou dans 
Horion en 1760, el dans Cornwallis en

ai demandés sur les Acadiens.
Plusieurs descendants d’Acadiens

111.1se qu'il y a beaucoup de monde 
les résultats sont satisfaisants T

Le gamin (avec enthousiasme)

et qurede quelque cho e dans celle branche, 
venez me voir, vous vous en trouverez 
bien et serez sa isfaits.

Shédiac, 38 déc. 1881.

H. H. JAMES, 
AVOCAT, NOTAIRE PUBLIC, ETC 

BOUOTOUOHE, N.-B.
Attention spéciale donnée à la collection des 

ettes dans toutes les parties Je la Puissance et 
Etats-Unis.—15mara83

3& 
Oui, on. fait partie de nos parlements.

Miche! Prévost—(pour Linster).
Iules Poirier do

-Ils. Martin—(pour Montcalm).
Gustave Martin, son fils do
Firmin Dugas do
1 Bite T. Richard do
d Bourrassa, qui est député du

comté de St Jean depuis 1854

Arrêtez et Lisez 1761, bon nombre d’entre eux se reti- 
rèrent dans les maisons franc nises et 
mirent leurs animaux dan, les grau- 
ges. Old Barns, près de Truro, sur la 
baie Cobequid, est nommé d'après les 
granges françaises qui s'élevèrent là 
pendant longtemps, et jusque vers 
1866 une vieille grange acadienne 
avec un toit en chaume, s'élevait sur 
une petite colline vis-à-vis la maison 
de Ross Chapman, sur la rue Church, 
Cornwallis. Pendant longtemps elle 
servit au colonel Kerr qui alla finale­
ment se fixer à Parrsboro, et l’hon. 
Samuel Chipman s'en rappelait bien. 
Dans Horion plusieurs des maisons du 
village de Grand-Pré étaient encore

rations dans 
pied à faire

aux mêmes ,
monsieur, les résultats sont très sacks 
faisants. Mon père a débouché un ha
ril de bière justement en dehors du 
terrain et l’a vendue en moins d’une 
heure Je m’en vais en chercher pe 
autrebaril

Pensionnat N. D. du S. Cœur, 
o MEMRAMCOOK, N. B.

AU— 

MEDICAL HALL
Vous trouverez ce qu’il i de mieux, de plus 

complet et de meilleur marché dans le comté en 

fait de \

Drogues, 
emèdes patentés. 

Parfumeries,• 
Éponges,

Articles de fantaisie 
et do Toilette 

venez vont eu vous EN DOUTEZ!

0 Notre assortiment de Remèdes patentés 
est au complet. Noua avons tous le* remèdes du

Prescriptions préparées à toute heure 
avec soin et exactitude.

- Nous remercions nos amis du patronage qu’ils 
nous ont accordé dans le passé et nous les solli- 

tons de nous le continuer à l’avenir.
o. Pour le bon marché noue ne sommes pas 

attable.

. 0. B. DEACON.
Shédiac. 12 mars 1884

ER, 
"AIRE.

7 les apôtres suivent lentement le corri 
dor du palais de Ponce Pilate. Quand 
ils sont arrivés sur le devant du tribu- 
nal, une porte s’ouvre au dessus d eux. 
Jésus apparat et les bénit. En même 
temps. Pierre, honteux d’avoir rénié 
son maître, détourne sa face. Au com- 
mencement de cette scène, on voit la 
tête de Satan dans le fond ; il fixe 
Pierre du regard pendant un instant, 
puis se retourne vets Judas qu il ne

Cette nouvelle institution agréablement située 
lans la magnifique Paroisse de Memramcook ; 
saprés du collège St. Joseph, est dirigée par lee 
sœurs de la Charité qui ne négligent rien de ce 
qui peut contribuer A la santé el au bien-être 
les jeunes Demoiselles, confiées à leur soin. Les 
Maitresses prêtent une attention particulière a 
ormer leur élèves à la’ relique des vertus chré-

Edouard Girouard, 
„AVOCAT, NOTAIRE PUBLIC, ETC.

Moncton, N. B, 
Bloc-Record (en haut) vis-a-vis le bureau 

de poste, Main street..

LES EVEQUES D’IRLANDE.:#

DUBLIN, 8—Les èvèques catholiques 
romains de l’Irlande, ont passé une 
résolution condamnant les actes de

L’Hon. J. Gaudet, conseiller législa-

le. 
TURDAY, 
SEB next, 
e.Shediac, 
lnoon,and

PT, elaim 
Possessor: 
id inequr 
pd tone
P: in the 
idbound-- ad lead-
Iby the 
Iterly by
Iby the 

others.
Together 
the same
IAlso, 
Hébert, 
ascribed sseized is Exe- of the ILamb 
débert 1 

AN, 
herif, 

I 4 L

tif
Gaudet, son fils, député de Nicolet
Hébert, ancien député de Mégantic.
Edouard Guilbault, député de Jo- 

liette.
P. Landry, député de Montmagny.
Les honorables Rosaire et Isidore

violeece et d’intimidation de preve- 
nant leurs fideles de ne pas se porter à 

des excès illégaux. De tels actes, di- 
quitte pas des yeux jusqu’à la fin de la sent-ils, attireront la colère de Dieu 
scène. La cinquième scene représente sur les acteurs de ces crimes et leurs 
la flagellation avec sept personnages familles en outre de l’abaissement du 
Puis vient la scene de la condamna- peuple irlandais aux yeux du monde 
lion au supplice de la croix. Ici Pilate civilisé..
~ ■ — trône et écoute ce due | L b

tiennes et morales.
Le coure de l’instru on comprend le Fran- 

als, l’Anglais, la Muelsue, le Dessin, la tenue 
lu ménage, la coutur Unie el ouvrage de goût. 
L’année scolaire est 4. dix mois. On reçoit des 
elèves au Pensionnat à aucune période de l’an

Attention spéciale donnée A la collection des 
dattes dans toutes lee - ’ Ju Canada et des 
Etats-Unis. er P 83

Machimes a coudre SINGER
Thibodeau dont l’un est sénateur, et 
l’autre a été ministre, etc.

L’ancien zouave Hébert est un ar-
debout longtemps après l’arrivée des 
colons de la Nouvelle-Angleterre, et

sée.
CONDITION DE LA PENSION.

Le prix de la pension eut de quatre-vingts dol une description minutieuse de l’église 
a été transmise jusqu'à nos jours.

—Des inondations désastreuses, co j 
vrant une superficie de 3,500 acres

1ilise distingué, el tout ie monde con­
naît N. Bourrassa, poète, peintre, mu- 
sicien, etc.

lare, la mal on fournit un lit complet et objet IL
ie tabie. Chaque élève doit fournir ses objets est assis sur son 
ie toilette. Toutes lee fournitures classiques

E *ont les meilleur e et les plus durable 
C qu’il y ait au monde. Je les vends $15 mil 
leur marché que le prix de fabrique, pour argen 
comptant, et $10 meilleur marché, si c’est à cré 
dit ou payable en plusieurs paiements.

Conditions très faciles.
Venez voir et essayer mes machines A coudre 

A ma résidence, près du bureau de poste de Shé- 
diac.

Aussi bulle et aiguilles.

Jude 8. Melanson, 
agent spécial.

Shédisc,N. B ,31 août 1884-

lui envoie dire sa femme. La huitieme | 1 _ . L
scène représente le Christ mis en croix —C'est le 17 novembre que le par- 
entre les deux larrons; on voit tout, lement anglais sera dissout Lee jour- 
près une troupe de soldats romains naux anglais constatent que le ngu- 
avec leur chef qui est à cheval. Enfin, veau bill de réforme qui équivaut 
la scène neuvième et finale montre presque au suffrage universel a delà Moselle ont été mis en demeure de si- 
l’ascension avec douze personnages, et pour conséquence d’abaisser à Lon- 
le tout se meut avec un naturel mer- dres comme à Paris et à Ne w-York, 
veilleux. le niveau des candidats. 1 T

sent s la charge des élèves. Les frais iu méde- 
in ne sont pas compris dans la pension.

Moyenuaut dix dollars la maison se charge 
p blanchissage des élèves.
Le coure de musique et usage du piano, vingt 

collars par année. Le dessin, la peinture sent 
extras. A chaque trimestre lee parents reçoi­
vent avec le montant des dépenees des notes 
sar la conduite, le travail de leurs enfants.

Pour la» amples informations s’adresser à 
la Supérieure.

-On écrit d’Ars-sur-Moselle, Alsa- 
ce-Lorraine, que plusieurs jeunes 
gens, fils de Français établis à Ars-sur-

carrés, ont eu lieu dans la présidence 
du Bengale, la plus grande et ta plus 
peuplée des douze grandes divisions 
de l’inde anglaise. Les pertes sontgner uce demande de naturalisation

oui de passer la frontière ; ils sont, considérables et trois cent personn 
sans hésiter, partis pour la France. joui péri à Faice Point.

S
eut péri à Falco Point.

4
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MONI TEURLE
LA VIGUEUR DES CHEVEUX !

i D’AYER

(Ayer’s Hair Vigor.)
rend le brillant et la fraicheur de la jeunesse 
aux cheveux gris ou flétris, en même temps 
qu'elle leur donne une riche couleur châtain 
oit noir foncé, ainsi qu'on le désire. En s'en 
servant on peut donner aux cheveux blonds ou 
roux, une teinte foncée, les rendre plus épais, 
et presque toujours guérir la calvitie.

Elle arrête la chûte des cheveux, stimule 
et rend la vigueur a une croissance faible et 
maladive. Elle empêche et guérit les croûtes 
et la teigne, ainsi que toutes les maladies du 
cuir chevelu. Comme article de Toilette

La société d’agriculture de 
Shédiac.

Nous publions ci-après la liste des 
prix gagnés à l’exhibition de cette so­
ciété qui a eu heu le mardi, 13 cou­
rant Le succès a été grand, jamais les 
produits exposés n’ont été aussi consi­
dérables en quantité que celle année 
Les privilèges qu’offrent cette société 
sont si grands que tous les bons fer­
miers devraient en faire partie. Le 
prix d'admission n'est qu’une piastre 
et demie. La société compte 50 mem- 
bres ; elle devrait eu avoir au moins 
cent.

Juges sur le terrain—RSV J D Murray, Wil­
liam Peacock, Thomas N Gilbert.

Juges dans la salle —Charles C Hamil­
ton, John Diekle, Alfred Wilbur, Mme J 
D Murray, Mine John Beal, Mlle Susan Chap- 
man.

LISTE DES GAGNANTS : ’

NOUVELLES RELIGIEUSES FUNÉRAILLES ou Cardinal _ 1 McCLOSKEY
Le Commerce des Œufs. Chemin de fer de Shédiac et 

Cap Touri nentin.

Une assemblée no abreuse et influ 
ente en faveur de cette ligne a eu lieu 
à Oulton’s Corner mardi soir passé. 
L’assemblée eut heu dais la salle pu-

I Monsieur MAGLOIRE CAISSIE
est nommé agent du Moniteur pour la paroise 
d’Acadie Siding et des environs. Les gens peu- 

; vent s’adresser à lui pour ce qui concerne l’a- 
bonnement. 112I

Monsieur EDOUARD M. LEGERE
de Memramcook, veut bien agir comme agent 
du Moniteur. Nos abonnés de Memramcook, et 
des localité* environnantes pourront lut confier 
leurs redevances A notre jou rnal.

Monsieur PIERRE McKAY,

Au Jour

Encan.—L’encanten 
fera une vente à l’enc 
chain, le 24, chez Aug 
Cajibougouette, Villag

La cathédrale de Ne 
le clocher de la cathér 
de New-York sera co 

• 180 pieds de hauteur ( 
8190,000.

Charbon.—On a retiré 
de charbon de la mine 
la semaine passée,—leg 
d ouvrage qu’on ait fait 
de la mine. On emploi

hommes et garçons (in on veut porterie 
Staployés à 1000 —Hera 

1 Le carillon de la cal 
cloches dont on a fait il

Nous attirons l’attention de nos lec - 
teurs sur l’article intitulé “ La volaii-DIOCÈSE DE RIMOUSKI

New-Y >rk 15 —Les funérailles du
cardinal McCloskey ont eu’lieu ce ma- le," que rions avons trouvé dans le 
lin L’eloge funèbre fut prononcé par journal d’agriculture de Québec, qui 
l’Archevéque Gibbon de Baltimore lui-même l’a traduit d’un journal an- 
qui lit un court historique de la vie glais. Le produit de la basse cour est 
de feu le cardinal McCloskey. Mgr devenu si important de nos jours. 
Gibben a dit que Mgr McCloskey avait ayant presque seul, de tous les pro- 
laissé deux grands monuments de son doits de la ferme, le privilège d être 

payé en bel en bon argent comptant.

CHANGEMENTS ECCLÉSIASTIQUES 1885
M. Antoine Leblanc, vicaire de Ma­

ria.
M. Pelydore Moreau, à sa propre de­

mande et pour cause de,maladie, a re­
çu permission d’exercer temporaire­
ment le ministère dans le diocèse de 
Chatham.

M. Jos. Caj. Bérubé a été autorisé à 
passer l’année a l’hôpital de S Basile 
de Madawaska, N. B pour rétablir sa

blique qui était confortablement rem­
plie. Le fauteuil fut pris à •
B. Chapman, ècr, qu expliqua le but 
de l’assemblée et pria W.. 4. Russell, 
écr, de Shédiac, d adresser 
sur le sujet M. Huss^ll commença son 
discours en montran que cette ligne, 
si elle était construite, serait un pla-

7 hrs. par
-1

la parolezele pour la cause catholique.i
Les portes de la calnedrale de S1- 

Patrice furent ouvertes à 8 heures 45 
minutes pour permettre aux invités 
d’assister au service. Las rues dans les 
alentours de la cathédrale étaient en- 
combrees de voitures venues de toutes 
les parties de la ville. Un grand nom

argent qui a encore l'avantage de ve­
nir de bourses étrangères au pays, des 
Etats Unis, qu’il est désirabie que tous 
les fermiers et les éleveurs de poules 
apprennent la meilleure manière de 
réussir dans celle branche de commer 
ce Le dernier numéro de la Gazette des 
Campagnes contie t aussi une recette 
pour faire augmenter U p inte des pou 
les, dont Brahma fait savoir le moyen 
de grossir le nombre : Voici : X]

Pour faire pondre les prates, on chante le 
gra u avant le le faire manger. On fait chauf- 
fer un gallon d’eau dans laquelle oa fall dissou- 
dre deux livres de chaux vive, on y jette le 
groin que l’on veut donner, soit blé, avoine, or- 
ge, que l’on remue afin qu’ll s’imbibe suffisam- 
meut On laisse ensuite sé-her les graine avant 
de les servir aux volailles On donne la ration 
de grain habituelle.

Nous trouvons dans une correspon- 
douce de File du Prince-Edouard 
adressée au Times, les faits intéres- 
sauts qui suivent à propos du com 
merce d’œufs. « Uu œuf, pris séparé 
ment est une petite chose, et les fer­
miers trop souvent, peut être, négli­
gent leur poulailler et n’évaluent pas 
assez la valeur des produits de leurs 
poules. Mais nonobstant ce fait, le 
commerce d’œufs est considérable .sur 
File Priace-Edouard. Oa estime que 
près de 3000 millions d’œufs sont cou 
sommes annuellement aux Etats Unis, 
et comme les poules des Yankees ne 
sont point a la hauteur de la tâche de 
produire tout cela, il s’est élevé un 
commerce d'œufs étendu avec les pro 
vinces canadiennes, et particulière- 
ment avec l’ile Prince Edouard. On 
estime que bien près de 100 personnes 
sont maintenant régulièrement occu 
pées a exporter des œufs à Boston, 
Providence et aux autres grandes vil­
les de l’est. Quelques exportateurs em- 
ploient plusieurs voyageurs, qui vont 
dans la campagne ramasser les œufs, 
et tout ensemble il est probable qu'en 
tre 200 et 300 personnes trouvent un 
emploi constant pendant la saison dans 
celle branche de commerce. Les prin­
cipaux exportateur» de Charlottetown 
et de Summerside vouent presque tou 
te leur attention à ce commerce, et 
ont de grands entrepôts ou ils prépa­
rant et encaissent leurs œufs pourl’ex- 
portstion dans des caisses contenant 
30 à 36 douzaines chacune. D’autres, 
cependant, travaillent sur une échelle 
moins grande tout en poursuivant une 
autre branche d’affaires. Les plus 
grands exportateurs de l’ile sorti J. M. 
Auld el George Toombs, de Charlotte 
town, et H. Farrow et R. G. McLeod, 
de Summerside. Voici un tableau de 
leurs opérations :

“Auld—Au 10 octobre, 4,866 cais- 
ses, équivalant à 146,000 douzaines. 
Total estimé pour la saison 5,330 cais- 
•es, équivalant 160,000 douzaines ou 
près de 2 millions d’œufs.

" Toombs-—Commerce estimé pour 
a saison, 4,000 caisses, 120,000 dou­
zaines, ou près de 14 million d’œufs.

" Farrow—Au 10 octobre. 1200 cais 
ses à Providence et 1196 à Boston. Es 
imation pour la saison, environ 3,000 
caisses, équivalant prés d’un million 
Fœifs.
3McLeod-—2700 caisses au 10 octo- 

ore; estimation pourla saison 3,500 
caisses, ou bien audelà d’un million..
- D'autres exportateurs importants 

sont l’hoo. J. O Arsenault, de Wel­
lington. dont les exportations jusqu’a 
cette date se montent à 2000 caisses 
presq e, H V. Desroches, Gilbert Des 
roches, et Jean S. Gaudet, de Miscou- 
che, et bou nombre d’autres dans dif 
férentes parties de l’ile dont nous igno 
rons les noms Ce commerce, cette an 
née disent certains négociants, sera 
audessus de la moyenne. Les prix 
payés ont varié de 113 cents, le plus 
bas. à 173 cents, prix actuel. $

"Il est intéressant de remarquer 
qu’on a exporté de toute la Puissance 
l’année passée près de 114 millions 
louzaines d’œufs formant une valeur 
total de 2 millions de piastres. C’est le 
produit d’environ un million de pou- 
les. L’ile Prince-Edouard contien 
noins que la quarantième partie de la 
population de la Puissance, mais elle 
a exporté plus d’un million de dou- 
zaines d’œufs, ou environ le dixième 
du total pour la Puissance. Les expor­
tations d’œufs de l’ile furent évaluées 
1 8160 901, ce qui fait environ une pias 
tre et demie pour chaque homme.fem 
mes et enfants de la Province. Après 
les bêtes à cornes et le fromage, la va 
leur des exportations d’œufs du Cana­
da excède celle de tout autre venant 
sou» le titre d’animaux el leurs pro- 
doits, el pour l’ile Prince-Edouard les 
œufs excèdent toutes tes autres Impôt 
talions à l’exception de l’avoine, excé­
dant même le homard, les chiffres 
pour l’ile étant comme suit ;

Avoine................ .8443465
OEufs .... ............ . 160.901
Homard .............. 151,583

" Peut-être qu’avecle temps les fer­
miers apprendrontà attacher plus d’im­
portance à leurs volailles."

de Kingston, consent d’agir comme agentd 
Moniteur pour cette localité. On pourra s’adres- 
*er à lui pour ce qui se rapporte au journal.pour Dames, la VIGUEUR est sans pareille ; 

elle ne contient ni huile ni teinture, elle rend . 
la chevelure douce, brillante, et soyeuse, 
tout eu l’imprégnant d’un parfum suave et

cernent rémunérateur. H montra que 
la section du pays à travers ct près deMonsieur ANSELME D. LEBLANC

Maltre de poste de Légerville, est notre agent 

pour les différents villages de St Paul, comté de 
Kent et des environs.

Monsieur ALFRED WEDGE,

anté.
Phedime Paradis est allé travail gne projetée Con- 

d’environ 13,200
laquelle passera la-li 
tient une population 
âmes, un nombre plu s grand que celle 
de tout le comté d A bert qui ma 
tient des chemins de fer en opération 
el en voie de construction, de deux

Permanent.
, M, C. P. BRICHER écrit de Kirbi,, O., 2 Juil­
let, 1882 • ** L’automne dernier mes cheveux 
commencèrent a tomber, et dans un court 
espace de temps je devins presque chauve. 
J’essayai la VIGUEUR DES CHEVEUX D’AVER, 
et avant que le premier flacon fût fini, la chûte 
des cheveux s’arrêta, et une nouvelle crue 
commenga a pousser. Maintenant ma tête 
est couverte d’une chevelure abondante et 
vigoureuse."

J. W. BOWeN, Propriétaire du McArthur 
■ -(Ohio) Enquirer, dit : “La VIGUEUR DES 

CHEVEUX D’AVER est tue excellente pré- 
paration pour les cheveux. J’en parle par 
expérience. Elle développe une nouvelle 
croissance de cheveux doux et soyeux. La 
VIGUEUR est aussi un remède sûr pour la 
teigne."

M. AsGus FAIRBAIRN, le chef de la eé- 
lebre “ Famille Fairbairn,” Vocalistes Ecos- 
sais, écrit de Boston, Mass., 6 Février, 1880 : 
- Depuis que mes cheveux ont commencé a 
grisonner je me sers de la VIGUEUR DES 
CHEVEUX D’AVER, j’ai ainsi pu conserver 
une apparence de jeunesse —une chose véri­
tablement très importante pour tous ceux 
qui sont obligés de paraître en public."

MME, O. A. PRESCOTT, écrivant de Elm 
street. No. 28, Charlestown, Mass., 14 Avril 
1882, dit : ** Il y a deux ans environ je perdis 
la moitié de ma chevelure. Elle s’éclaircis- 
sait avec une rapidité prodigieuse. L’usage 
de la VIGUEUR arrêta la chute, activa une 
nouvelle croissance, et au bout d’un mois 
Nia tête entière était couverte de cheveux 
naissants mais vigoureux qui, continuant a 
pousser, devinrent aussi longs et aussi épais 
qu’avant la chute. J’employai seulement un 
flacon de la VIGUEUR, mais à present je m’en 
sers de temps en tempe comme article de 
toilette."

Nous avons des centaines de semblables at- 
testations sur l’efficacité de la VIGUEUR DES 
CHEVEUX D’AVER. Une simple épreuve con­
vaincra les plus incrédule*.

PRÉPARÉE PAR

Dr. J.C.Ayer & Co., Lowell, Mass.
Vendue par tous les Droguistes.

er dans le diocèse de Chatham auquel 
1 appartient. bre de personnes ont été fort désap- 

pointées parce qu’elles n’ont pu en- n-
La confirmation à Sussex. trer dans l’église n’ayant pas de billets 

d admission On a offert a la porte de 
l’église jusqu à 85 pour un billet

malire de poste de Plusville, I. P. E., est notre 
|agent autorisé pour telle localité et les envi- 
rons.

fois la longueur de celte ligue et argu 
meeta que si une population plus 1 
ble dans le comté d’Albert

Classe Ire—Chevaux de ferme—1er prix Wil- 
lis Welling, 2 Edouard Babino, 3 André s Poi- 
rier.

Chevaux de route—1 Adam Tait, 2 Charles A 
Diekle, * André H Poirier.

Jument poulinière et son poulain—1 Charles 
A Dickie, 2 George w Welling, 3 Clayton Die-

iJe voyais dernièrement dans le Mo-
ai-niteur 00 article concernant la confir­

mation à Quaco: Gomme s’il n’y eût
1 - qu’à Quaco qu'on fit sa religion ! Nous W

La scene à l’intérieur de l’église 
était Jes plus imposantesMonsieur JOS. E. RICHARD, avec un

plus limi-trafic, comme il montra, bien 
te que celui qu'on s’attend sur celle li­
gne une fois construise, pouvait main kle. 
tenir el faire payer les dépenses d'ex-

J P., Tignish, I. P. E., est notre agent autori- Les dépouilles mortelles du cardinal mois la commande pour 
de St. Jean, sera prêt 
mois. Avant d’ètre env 
O Landry, l’organiste dJ 
Je, se rendra à Baltimore| 
ner les cloches.

venons nous aussi d’avoir la confirma­
tion dans deux de nos missions : Dutch 
Valley et Norton. C’est à sou retour 
de Moncton que Sa Grandeur nous a 
honorés de sa visite. Mardi, le 13 du 
courant, c'était le tour de Dutch Val­
ley où une soixantaine de personnes 
furent admises au sacrement de la 
confirmation. Le plus jeune de nos

avaient ète déposées durant la nuit 
daus un cercueil en acajou. Il était 
recouvert de velours pourpre orné de 
frange d’argent.

pour cette localité et les environs.

Poulains de 3 ans—1 P J Sweeney, 2 George 
W Welling, 3 Adam Tait.milles depicitation de bien près de 8<

Conditions d’Abonnement : Poulains de 2 ans —1 Edouard Babino, 2 Clay- 
ton Dckle, 3 John Robinson.

Poulains de 1 an—1 John Calder, 2 Succession 
Nelson Cannon.

2me classe—Taureau d'aucun âge—1 John 
Glendenning.

Taureau de 2 ans—1 George W Welling.
Taureau de 1 an—1 P J Sweeney.
Taureau du printemps —John Boudreau.
Paire de bœufs du printemps—1 Clayton Die- 

kle
Taures du printemps—1 Willis Welling, 1 

Charles A Dickie, 3 Gilbert Wilbur.
Vaches A lait—1 Adam Tait, 2 EJ Smith, S 

Charlee A Dickie, 4 John Calder, 5 Succession 
Nelson Cannon, 6 Clayton Dickie.

de She-voie ferrée, alors dette ligne 
diac serait une ligne payante. Mais FaOu estime qu'il y avait plus de 50- 

000 personnes dans l’église lors des 
funérailles.

Des zouaves pontificaux se tenaient 
autour du catafalque.

Une copie, un an,...
* six mois,

..81.5c
.. 0.75 vantage ne consiste pas seulement

Un biga me.— Un nome 
Oninn, de West Bay, Par 
uêtre arrêté à Parrsboro. 
sation de bigamie. Il épo 
parait il, une Jane Lewis 
na deux eufants, puis il é 
vrier dernier une Eunice 
nommé Chapman réclame 
me antérieurement à cett

dans le plus grand ut mble ce popula-En club de cinq ou plus, un an,.. 1.00
« six mois, 0.50 tien que possède cette partie 

les produits que four lissent
du pays; 
les paroisgarçons n’avait que 75 ans, mais il faut

avouer que les évêques n’y vont pas de cent exécutants, commença le chant 
tous les jours dans celte partie du glo t du Requiem. ’ *

Ins. diablement payable d’avance, au moins par six 
; mois.

L’envoi du Moniteur sera cessé, sans 
exception, à tous ceux qui ne l’auront 
pas renouvelé à l’expiration de leur 
terme d’abonnement.

Puis le chœurias “comptait au- delà
ses intéressées dans dette ligne, et sur 
le mouvement desquels Repose large -du Requiem.be. Ce n'était que la troisième fois 

qu’ils recevaient une semblable visite 
depuis la création du monde ; inutile 
de dire qu'on avait mis les habits de 
fête. Feu Mgr Connolly y alla pour 
la première fois et il parait que tous 
les jaunes gens étaient venus, ce jour- 
là, se faire confirmer en chemise, pen­
sant probablement accomplir plus ex­
actement les prescriptions du rituel. 
Cette fois-ci il n’y avait rien de tout 
cela. Dieu merci, el rien n'était diffé­
rent du costume ordinaire de tout 
chrétien, sinon que les jeunes filles 
portaient sur la tête des voiles d’une 
éclatante blancheur. Avant la confir 
malien Monseigneur résuma dans une 
charmante allocution la doctrine sur 
les mystères de la religion et les sa- 
crements, ahrès quoi, assisté du cure 
et de son vicaire il administra de sa- 
crement aux aspirants. Il donna ses 
derniers avis aux nouveaux confirmes 
et la cérémonie se termina là, à part 
un voyage de vingt-huit milles pour 
atteindre l’autre mission.

ment la prosperite des chemins de 
sont plus considérables que c

Mgr Gorri^au était le célébrant de la 
messe pontificale el avait pour prêtre 
assistant Mgr Farley. M Donnelly, 
diacre, et M McGlan, sous-diacre. M 
McDonnell, Kelly, Lavelle, Slattsry et 
Muihern, de la cathédrale, étaient mai 
ires des cérémonies.

Les restes du cardinal ont été dépo- 
sés dans un caveau de la cathédral -, X

Les évêques de Toronto, Hamilton 
el Montreal out assisté à la cérémonie

fer.
ceux du

comte d’Albert entier, car tandis que la 
récolte de grains et d plante s à. raciFERD. ROBIDOUX, 

Editeur - Propriétaire$ Taures de 2 ans—l Philippe Cormier, 2 Henry 
A Bateman, 3 John Robinson.

Taures de 1 an—1 E J Smith, 2 John Calder.
Bœufs de 3 ans -1 George W Welling, 2 Geor­

ge W Welling, 8 Gilbert Wilbur.

nes d’albert ne forment qu’un total de 
e de la section Bonne journée de battag. 

lin à battre (brevet Ol1) 51 
Cail, dans la grange de I 
phy, Bass River, a battu3 
d’avoine el 40 boisseaux t 
nets, en 12 heures. C’est i 
battre ordinaire à deux cl 
dit que cest la plus gross 
battage qui se soit jamais 
comté de Kent.

541,525 boisseaux cel
du pays intéressée dans
fer projeté donne un total de 799 501

chemin de

Ie Mtloniteur Icadien. Bœufs de 2 ans—l Edouard Babino, 2 E. G.
Harshman, A Sherman J Welling.

Bœufs d’un an—1 Edouard Babino, 2 Succes- 
sion Nelson Cannon.

3me classe— Brebis—1 Clayton Dickie, 2 Gil- 
bert Wilbur, 3 Clayton Dickie

Brebis du printemps—1 Clayton Dickie, 2 Gil­
bert Wilbur. 3 Clayton Dickie.

Bélier —1 John Glendenning
Béliers du printemps—1 Edouard Babino, 2

Gilbert Wilbur, 3 E G Harshman.
4me classe—Truie d’élevage—1 Edouard Babi- 

no.
Verrat—1 Valentin Boudreau.
Cochons du printemps—1 George W Welling, 

2 George Dowling.
5me classe—Dindes—1 James Mugridge,2 Gil­

bert Wilbur.
Poules—1 Adam Tatt, 2 John Calder.
Canards—1 Adam Tail, 2 John Glendenning,
Oles—1 H A Scovil, 2 James Mugridge.
6me classe — Blé -1 Adam Tait, 2 Adam Tait, 

3 James Mugrage.
Orge—111 A Scovil, 2 Jas G Wilbur, 3 Adam

Tait
Avoine blanche—1 Edouard Babino, 2 John

Robinson.
Avoine noire — 1 John J Boudreau, 2 Edouard

Babino, g John J Boudreau.
Tide classe—Patates Garnet —1 Adam Tall, 2 

John Robinson
Prolific—1 W J Bateman, 2 John J Boudreau.
Silver Dollars—1 Jas G Wilbur, 2 Adam 

Tait.
Early Rose—1 W J Bateman, 2 Edouard Ba- 
bino.

Variées—1 Adam Tait, 2 John Robinson.
Carottes—1 Jas G Wilbur, 2 E G Harshman.
Navets—1 John J Boudreau, 2 Valentin Bou- 

dreau.
Panais—1 Jas G Wilbur.
Mangois—1 Jas G Wilbur, 2 Clayton Dickie.
Betteraves—! John J Boudreau, 2 W G Bate­

man.
Pommes—1 Sherman Welling, 2 Sherman 2 

Welling, 3 W G Bateman.
Tomates—1 W G Bateman, 2 Welling Mills, •
Prunes—1 Sherman Welling, 2 J 1 Evans.

Fèves grimpantes—I John / Poult Nes..
G Wilbur.

Oignons—1 G L Welling, 2 Welling Mills.
Blé-d‘inde—1 Valentin Boudreau, 2 G L Wel­

ling
Choux—1 John J Boudreau, 2 Welling Mills.
Citrouilles—1 Welling Mills, 2 Henry Bate- 

man.
Pumpkins— 1 et 2 J I Evans.
8 me classe- Produits de la laiterie—Tinette*

de Beurre—1 Adam Tait, 2 W G Bateman.
Beurre en rôles—1 Adam Tail, 2 W G Bate- 

man, 3 Henry Bateman.
Hine classe —Variétés —Poids des céréales — 

Blé, de 63 A 69) lbs; orge, de 53 A 55 lbs ; avoi- 
ne noire, de 38 A 42j lbs.

Farine du pays—1 James Mugridge, 2 James
Mugridge.

Farine de buckwheat—1 Henry A Bateman.
Département des dames—Mitaines—1 Welling 

Mille, 2 Edouard Babino.Chaussons—1 Welling Mills.
Flanelle de laine -1 Sherman Welling, %

Edouard Babino, 3 Edouard Babino,
Etoffes tout laine —1 Sherman Welling.
Ouvrages en laine—1 Daniel McQueen, 2 Wel­

ling Mills f
Coussins de sofa—1 Charles A Dickie, 2 Sher- 

man Welling ,
Tricots—1 Harvey Bateman, 2 (1 1» Welling.
Bas—I Welling Mills, 2 Valentin Boudreau.
Couvertes—1 Valentin Boudreau, 2 G L Wel-

boisseaux, une différence en notre la- 
veur de plus d’un quart, de million, 
une difiereuce aussi qui serait consi-
dérablement augmentée Si a popula-Shédiac, Jeudi, 22 Octobre 1885 LA PICOTTE ET LES PRIERES 

PUBLIQUES A MONT- 
REAL.

Nous lisions dans les journaux d’Eu 
rope dermèrement, que dans la ville 
de Salon, ville où l’archevêque d’Aix 
a contracté le choléra dont il est mort, 
on a fait un pèlerinage à 1 église de Si 
Michel, le H septembre, pour solliciter 
la cessation du choléra, et que les ha- 
bitants constatèrent avec joie que le 
même jour l’épidémie avau complète­
ment pris fin. La population de Salon.

tion du Lap Pelé, du Petit Cap et de 
Shemogue, le sol le plus fav arable au » 
plantes à racine qu’il existe dans la 
province, était mise par voie ferrée- eu—Il est rumeur, à Ontaouais, que 

sir C. Tupper va être fait baron, en re 
compense des services qu’il a rendus 
au commerce.

—L’article sur notre première page 
intitulé « Quelques notabilités acadien 
des du Bas-Canada.» est tiré du nou- 
veau livre de M. I. U. Fontaine, Voya- 
te du sieur de Diéreville.

Les vapeurs de Pile.—Ou, 
s’imaginer la somme de fr1 
que vapeur de Summerside. 
gé depuis quelque tempe. ! 
loue les jours de 500 à 80. 
une cinquantaine de chev. 
à 600 quarts d’buitres. Ma 
Princess of Wales avait.

, d’huîtres et 800 brebis Da 
est venu une seconde fois 
chars d’empoix et plusieur

Une patate merveilleuse. 
re de l’Agriculture a défi 
musée provincial une rem i il- 
tate récoltée à Arichat par 
dore Leblanc, M. C. E., 
l’ancien bureau de l’agricu 
le patate pèse 2} lbs., el • 
ractère compose, consistant 
meut d’un peloton de six Ms 
faites complètement fond, 
seul tubercule. C’est l’un 
masquables échantillonsdL 
qu’ait produits la Nouvelle

A Les bureaux de Poste.—1 
nombre des bureaux de po 
nana, était de 4,872 II y et ;
• d’hui, 7,035, soit une au 

dans la dernière décade, d. 
rente de la malle, en 1875 
38,330 milles; elle est de i 
les, en 1885.
Lettres 1875 ' , '

* 1885
Cartes postales 1885 

a 1875
Lettres enregistrées 1875 
* 1885

Revenu des postes 1885

communication avec tes marchés, de 
façon à pouvoir vend •e leurs produits 

urs. 11 montraa des prix rémunérât 
aussi que cette ligne, si elle est cons- 

l’immense
Vous trouver: le meilleur assortiment de 

roceries. Epiceries Conser­
ves et Confisseries,

CHEZ

A. J. CORMIER, 
SHEDIAC.

truite, aura le bénéfice de
trafic de nos industries importantes de 
pêche et de mise en voites. uu item
qui man que entièrement dans le 
te d’Aib.rt.

com-

L industrie de pêche de la paroisse 
de Shediac et de Bot fordJeudi le 15, grande fête à Norton. 

On était venu de dix milles pour la voulant se montrer reconnaissante, a 
décidé de retourner le jeudi suivant 
eu pèlerinage au même lieu, pour of-

—Les dépêches européennes man- 
lent que la nouvelle chambre fran- 
aise comprendra 205 conservateurs % t 
391 républicains ou radicaux, contre 
162 républicains et 95 conservateurs 
dans l’ancienne chambre.

représente 
quarts deune prise de plus de 3 000messe a 9 h. Même programme que 

là-bas, excepté qu’ici ce n’était pas 
une soixantaine mais une centaine qui 
devaient être confirmés. En fait de

poisson et 532,184lbs de homard, ceirir à la Ste Vierge de Saint-Pierre- 
de-Canon un très-riche cœur en ver- qui avec les importa 

pour son exploitation
ions nécessaires 
sera un considé

Plus grand choix et meilleur marché que 
i4 partout ailleurs meit, sur lequel sont graves ces mois : rable aiimeut au chemin de fer 

fois fini. Les passagers etle
décors nous n’avions pas eu le temps .. 
de dépasser l’extravagance, mais le

uneHommage des habitants de Salon a 
Notre-Dame de Consolation, en recon fret directs 

de File P. 
partie pas-

également, allant et venant 
Edouard, dont la plus forte

tout était propre et convenable, et il 
est bon de remarquer que ce n’était 
pas un facile décors que celui de con- 
server les planchers propres le Vende- 
main d'une grande pluie. La fou e 
était grande, et joyeuse de revoir après 
plusieurs années, le vénérable évéjue 
lui nous dirige. Madame Knox. âgée 
de je de sais combien d'années, me dit 
ju’vilè avait failli mourir cent fois, 
plus ou moins, les jours précédents el 
qu’elle n’était revenue à la vie que 
pour revoir encore une fois: « My dear 
little Bishop * Enfin la visite de Sa 
Grandeur a laissé d’heureux souvenirs 
dans le cœur de ces bonnes gens, rem- 
plis d’une foi si admirable el si vive, 
W puissent ces quelques lignes ne pas 
ni laisser de trop amers dans l’esprit 
le ceux qui n’ent pas la foi anssi vive 
et qui ont la charité encore moins vi-

naissance de la cessation spontanée el 
miraculeuse du choléra, 1885"

La ville de Montréal, si cruellement 
affligée d’une épidémie presque aussi 
meurtrière que le choléra, vient de 
donner l’expression d'une foi aussi vi- 
ve qu’à Salon. La semaine dernier- 
les marchands et commis-marchand. 
oul assiste en corps, avec les prési­
dents de 1 Union St Pierre et de 1L' - 
nion St-Joseph a vnre grande messe % 
l’église Notre-Dame, et ils ont présen 
te à cette occasion un magnifique 
cœur en or, de la valeur d’environ de 
8200 pour l’autel du saint Rosaire 
Cette offrande était accompagnée d'u­
ne belle et touchante prière demai- 
dant la cessation de l’épidémie.

Vendredi, c’était le tour du barreau 
à assiste- à une pareille démonstration 
de piété, en l’honneur de saint Roch 
pour demander la même faveur. Tous 
les juges catholiques t un grand nom 
bre d’avocats étaient présents. Sa 
Grandeur Mgr Fabre officiant.

Enfin la procession du Rosaire qui 
se fait dans, toutes les villes catholi­
ques depuis deux ans, s’est faite à 
Montréal celle année avec une ferveur 
extraordinaire, avec l'objet principa 
de demander à Marie de faire cesser 
les malheurs qui affligent la popula­
tion La statue de Notre-Dame de 
Bousecours qu'on a promenée à tra- 
vers les rues est la même qui fut 
transportée processionnellement par, 
Mgr Bourget, lors du grand choléra 
il y a plus de trente ans. A cette épo­
que, le fléau disparut presque aussito

—La dernière conversion au catho- 
icisme, dans l’aristocratie anglaise, est 

celle duc de Castle, qui Fa soiennelle- 
ment annonce en atteignant derniere- 
ment sa majorité. Le nouvean converti 

joint d’une grande influence et ses re 
venus atteignent $200,000 par an. -

- ------- ... ------- - 1 /
—Les élections de Terreneuve on 

ieu le 31 courant. Elles se font sur le 
rrain religieux plutôt que sus le ter 

rain politique, par suite de l’animosi 
soulevée entre protestants et catho- 

liques depuis l’affaire de Havre de 
race en décembre 1883 On s’attend 

I e 14 catholiques seront élus contrit 
21 protestants

•_______Il

Mgr. Sweeney et la corruption 
électorale.

serait par celle routé 
longueur raccourcie,

a cause de sa
aussi uu 

itern important au soi tien de la ligne 
projetée, de sorte qu’elle; tossède des 
avantages sur tous les autres chemins 
locaux de la province et devra néces- 
sairement, une fois fii lie être un place

serontLes meilleures

Graines de jardin et de fleurs,
Les meilleures

Poudres a tenture, 
chez *

A. J. CORMIER 

Shédiac.

ment payant. La région que traver­serait ce chemin se drete a la cons- 
mi. de fer, étant trèstraction d’un chemin 

plat presque toute la i istance, peuplée 
sur tout le parcours e ne présentant
aucune difficulté de terrain sur tout* 
sa longneur, de faccu: ''qui le chemin

C peut être sans aucun coule bâti par les 
subsides provincial el -
obtient, et si la population réussit à 
les obtenir le chemin 
ment bâti.

fédéral si ou les

FARIVE, 
PARAFINE 
ETC. 

------------- 6:o:o:o:o:o—------

sera certaine-

11 montra ensuite que cette section 
du pays a droit en justice et en équité 
à ces subsides, la 1 1 X

UN CONFIRMÉ.de
" 1875

MORT D’UN CARDINAL population a fourniLe premier pasteur de ce diocèse 
vient de prononcer, contre la corrup- 
ion électorale une censure qui mérite 
l’être enregistrée Nos lecteurs savent 
pie Saint-Jean, vient d'avoir une lut­
te électorale. Malheureurement, 1; 
comme ailleurs, ou a cherche à ache- 
r les consciences Voici comment I 

Sun rapporte les paroles de notre évê­
que:

"A la fin de la messe de neuf hu+ 
res, à la cathédrale, hier matin. Sa 
Grandeur Mgr. Swyeney a annoncé 
iu'elle avail reçu par la poste une let-

sa part aux revenus da pays pendant 
les années passées 
morial pas un seu

La patate de M. Gallant bu 
notre dernière feuille nous 
que M. Sy Ivair. Gallant, 
Village, lie P. E, avait 
patate pesant 2 livras et 12 
tait bien beau, mais voici en 
Nos amis de l’ile devror 
nouvel effort pour battre l 
Brunswick :

“Oa montre au magasin 
caille & cie, Indiantown, s1 
récoltées par G C Forbes 
towe, qui pèsent 17 livres 
quatre livres, une autre h 
les autres cinq 2 livres ch 
John Sun.

Température.— De mén 
me jamais nous avons eu 

i • plus beau el plus chaud à 
de l’année; il est même 

car le manque de pluie 
dure et impropre au la 
puits et les sources sont là 
sec et la plupart des gens 
de parcourir une gran 
pour s’approvisioner d’ea 
marqué que les petits ar 
commencent à bourgeoun 
seconde récolte, ce qui in 
priatemos à bon heure h 
chaine.-

Moulin Hanington incen 
établissements les plus 
de Shédiac, le moulin à 

i nington, mais aussi l’un 
chanceux, sst devenu la I 
mes samedi matin. Quan 
cut, le feu était allumé , 
endroits, et comme les at 
mal depuis quelque temp is 
torités du moulin, on 

. soupçonner que l’incend 
main malveilanta. Cet 

était évalué à $25.000,e 
pour $9,000. On dit qu’i 
de gardien de nuit et qu 
gnies d’assurance VOD 
payer.

La plus grosse citrouili
| veau-Brunswick a Feoi 

duire les plus grosses pa 
velle Ecosse a celui 
des citrouilles monstre 
quelles les nôtres sont de 
les Hewitt, de Lunen! 
dans son jardin deux 
deux pâlirons (pumplan 

Citrouille Mammoth de 
Chili

Une autre semblable
Patiron.. ......se ......******* 
Patiron d’Eumpes.

M. Hewitt s’est gagn 
d’avoir récolté la plus F/ 
qu’on fasse mention da 
pays, citrouille quiV 
poils énorme de 2921 
le premier prix à l’e 
Puissance.v

et de temps immé- 
dolar n’a été dé-La mOrt de Mgr McCloskey, arrivée 

samedi matin à New-York, est un 
événement pour l’église d’Amérique, 
qui perd en lui le plus haut de ses di- 
guitaires et de ses pontifes.

Mgr McCloskey était le premier et 
e seul Cardinal américain. On se rap 
pelle encore l’émotion que causa, par 
ont lelcontinent, son élévation au car- 
linalat en 1867. Les protestants des 
Etats-Unis, parurent presque aussi 
flattés de cet honneur insigne, conféré 
i l’archevêque de New-York, que les

G. F. FAIR & 
Moncton, 
viennent de recevoir :

CO. pensé en travaux publies, à 1 exception 
des petites sommes pour nos chemins 
données chichement par le gouverne- 
ment local. Ce fai. fortifie notre de-

■1 •

mande de subsides, surtout si l’on se 
rappelle que la somme totale deman­
dée du gouvernement fédéral n'excé­
dera pas ce que la

300 Quarts de Farine de qualités 
variées;

population de celle 
partie du comté fournira au revenu50 Quarts de Parafine Ameri 

caine, extra couleur d’eau 
30,000 Sacs de Papier (achetée: 

à l'encan) bien bas ;
25 demi boites de Thé, ache­

tées à l’encan, à des prix 
plus réduits que ceux de 
Londres.

federal eu deux ans. La demande pour 
les subsides donc, - 
faits, est si juste et 
les gouvernements

ling.
Tapi* au 

Bateman.
re anonyme, dont l’auteur disait qui’ 
1 était pauvre, qu’on lui avait! offert 
le l’argent pour son vote à l’élection. 

. tqu’il désirait avoir l’opinion de S.
Grandeur, si, dans les circonstances

par rapport à ces crochet—1 Welling Mills, 2 Harvey

J 1 EVANS, 
secrétaire.

si raisounnable quecatholiques eux-mème, et le Herald. 
entre autres journaux se lit l’interpré- 
je de ce sétitimient eu termes presque 
lyriques.

Noils donnons ailleurs une biogra- 
phie du regretté prélat, qui était ab-o- 
ument impotent depuis plusieurs an- 
liées, et qui avait résigne comme ar 

chevèque en faveur de son coadjuteur 
Mgr Corrigan. -

ne pourraient refu -: après. Rien de solennel et de touch un
ser de s y rendre. 11 insista sur l’im- 
portance de soulever licomme le spectacle de celle procession 

publique faite en l’honneur de la 1res 
sainte Vierge el du Saint-Rosaire. La 
foule encombrait les rues et le cortège 
était immense.

Espérons que ces prières publiques 
seront écoutées, et que la tranquillité 
pt l’aisance régneront encore bientôt 
au sein de cette ville affligée.

SACRILÈGE HORRIBLE

sentiment po- 
polaire si unanime et fort que sa Va 
gue, dans sa marc he il résistible, écra 
serait l’individu ou le parti politique, 
en autant que le comte de Westmor-

LE CHEMIN DE FER DE CARA- 
QUETTE.

I pouvait en conscience accepter l'ai­
ent. Monseigneur a dit qu’il saisis- 
ait cette occasion pour dire aux élec 

Leurs qu’ils ne devaient point vendre 
leurs votes et que la franchise leur 
était accordée pour qu’ils l’exerçassent 
pour je bien commun. Ils devaient vo 
er selon leurs opinions individuelles

serait 1 individu ou le
Nous lisons dans l’Advocale de New-1 - ------------- 0′0:010 ---------- ■ —

Aussi, 

6,000 paires de Chaussures et de Pan- 
touffles.

laud est concerné, castle:
Ce chemin va ouvrir une nouvelle 

ère dans l’histoire de la partie orienta­
le du comté de Gloucester. Ou s’at­
tend que le terminu du chemin au 
havre de Shippagan dans le voisinage 
de la Pointe Marcel, amènera le com­
merce de la baie et du golfe, à part de 
devenir peut-être le terminus oceani- 
que de la route de la malle entre l’An­
gleterre et ce contineut, d'après un 
projet proposé il y a quelques années 
par Sandford Fleming, qui a visité 
personnellement la localité. Son pro­
jet embrassait une communication à 
vapeur de Shippagan à la baie St. Geor- 
ge, Terreneuve, ensuite à travers l’ile 
en chemin de fer, et par la vapeur à 
travers l’Atlantique au point le plus 
rapproché sur la côte d’Irlande, la 
dernière partie du voyage ne devant 
durer plus de quatre jours Par cette 
route New-York et Londres serons, 
mises trente six heures plus proches, 
que par aucune autre roule actuelle 

un sait qui doit lui donner ue l’im- 
portance et rendre son adoption l’une 
des possibilités d’un avenir rapproché. 
Une fois la ligne construite à travers 
Terreneuve, cette route,par voie du dé 
troit de Belle-Isle,sera la route océani 
que la plus courte entre les deux pays 

e 200 miles. La construction du che 
min de fer de Caraquette, qui avance 
rapidement, a toute l’apparence de fai 
re réussir bientôt le projet imaginé par Sanford Fleming. H J

,qui ne Terait pas en 
accordant cette demain le raisonnable.
justice à l’une des plus belles, et eu 
ressources naturelles 1 une dès plus ri- 
ches parties de la prov nce, une 
du pays trop longtemps oubliée. Cette 
opinion publique tenue éveillée assu -

11 ny a donc pas lieu de pourvoir à 
sa succession à l’archevêché de New- 
York; mais on se demande qui 1- 
remplacera comme membre du Sacre- 
Collège. Ou compte bien chez nos 
voisins que le Saint-Siège choisira 
jour lui succéder un autre évêque 
unéricain. et membre de l’église des 
Etats-Unis.

Cette église n’est pourtant pas la 
plus nombreuse du continent. Elle 
e cède sous ce rapport à l’église de 
l’Amérique espagnol et portugaise, 
out en l’emportant sur l’église du Ca­
nada.-- Minerve.

pour le candidat dont l’élection serai 
a plus avantageuse pour le pays." partieEn gros et en détail, aux plus bas prix que l’or 

a jamais vue s dans Moocton.
Nos lecteurs surtout de Grande- Di­

gue et de Shediac, liront les lignes 
suivantes avec une grande douleur et 
partageront volontiers l’immense cha- 
grin de leur ancien curé:

Nous apprenons, dit le Monde d'hier, 
la nouvelle d’un horrible sacrilege qui 
se serait commis à Saint Laurent du­
rant trois dimanches consécutifs.

Les premier et deuxième dimanches, 
M. le curé Beaudet a trouvé une hos- 
tie tout près de la Sainte Table, à l’in 
terieur du Sanctuaire. Dimanche der 
nier, pendant la procession du Saint 
Rosaire, le bedeau alla avertir M. le 
curé qu’il venait d’apercevoir une hos 
tie à l’endroit précis Qù les deux au- 
tres avaient déjà été trouvées.

Monsieur le curé, laissant là la pro 
cession, revêtit l’étole et alla recuillir 
la Sainte Hostie, suffoqué par les lar-

rera les subsides et rendra çerlam le 
chemin de fer. M. Russel"G. F. FAIR & CO., 

PEOPLE’S CASH STORE 
Moncton.

Les élections d’Antigonish et 
de St-Jean.

termina son
intéressant discours en proposant la 
resolution suivante qui fat secondée 
par James Duncan,écr.s et adoptée à 
l’unanimité ; 1. 1 4 5 !

Qu’il est désirable

Le gouvernement a droit d’être fier 
les deux victoires qu'il vient de rem- 
porter coup sur coup. L’honorable M 
Iliompson, ministre de la justice. ; 
ité elu daus son ancien comté d Anti 
onish par une majorité de 228 voix 
ù M. McIsaac, liberal, l'avait empor- 
e sur les conservateris par une majo 
ité de 333 voix en 1882. C’est un revi

-%d’avoir un chemin de fer 
au Cap Tourmentin parconstruit de Shédiac 

voie de Shemogue ;Les Amers Bon Jour Que des pétitions soient eir culées dans la par- 
tie du paya intéressée, demandant r 
aements fédéral el provincial 
sides en aide au dît chemin ;

Et que nous nous attendons que des subsides 
i ran accordés comme -
dette partie du pays.

aux gouver-
d’accorder des sub-

Un croit dans les cercles ecclésiasti 
lues que Mgr. l'archevêque Tasche- 
eau, de Québec, et Mgr. l’archevêque 
McGibbon, de Baltimore, Primat des

PÈCHE DU MAQUEREAU

M. W. A. Wilcox, directeur du Bu­
reau des Pêcheries des Etats-Unis, 
dit que la pêche du maquereau, par la 
flottille américaine, sera cette année- 
de 100,000 barils audessous de celle de

Un tonique excellent un débit qui est dû 6
ement considerable, dû en grande 
partie au fait que M. Thompson est 1 
iis adoptif de Mgr Cameron, éxèque

MM Duacan, O, M. Melanson. Ja-
mes Frier, B. Chapman . - 
rœ en laveur au che é cafernent la pa

Etats-Unis, vont être fait cardinaux, 
i Arichat, dont i influence est puissan | On sait que le sacré collège se com-

James W ebs-
Approuvé par la. faculté des 

Analystes municipaux de 
Bordeaux.

e daus ce comté. / pose de soixante et dix prélats qui por­
tent le nom de cardinaux.

a reso uMais nue victoire remarquable, c’es 
elle de St-Jean. Cette ville était ( on- 
idérée comme foncièrement libérale 
t incapable de pas-er au camp oppo- 
sé, et la victoire de M. Everett est sur

lion suivante fut aussi 
Que la somme de $500 soit

doptée :
Or la mort de Son Eminence le car- 

linal McCloskey vient d’ajouter une 
nouvelle vacance à celle qui existaient 
lêjà depuis quelques temps-au sacré

prélevée par KM-'1884, et neut-être même que ce déficit 
arrivera à 125 000 ou 150,000 barils 

L’importation des maquereaux est éga- 
lement évaluée à 30,000 barils au des 
sous de celle de l'an dernier e la pê- 

ces che à la morue sur les bancs de Terre

criptions volontaires pour débrayer les dépenses 
préliminairen/néeewhaires en tappors avec lex- poration et autres coutanges de la igne proje-mes et moulant en chaire annonça 

aux fidèle la triste nouvelle et recom-J. C. VAUTOUR,
MARCHAND DE NOUVEAUTES,

sée ;
mandant à leurs prières la personne 
qui s’était rendue coupable de ces sa- 
crileges abominables. Nous tenons

Qu’ua acte d’incorporations d’une compagnieprenante et a etonne tout le monde, collège —Electeur. 
Nous croyons que sa grande majorité 
le 500 voix est due en partie à la dé- 
■ stable réputation que s’est faite M

pour bâtir cette ligne soit passé 
session de la lég stature. TT 4 la prochaine

Une dépêche de Montréal mande 
que la rumeur circule daus cette ville 
lue la vacance dans le collège des car 
linaux, créée par la mert du cardinal 
McCloskey, sera remplie par Mgr l’ar-

L’assemblée fut remarquable par le 
sentiment sympathique qui existait en-

neuve est de 30.000 quintaux de moins 
qu’en 1884. i 1.

renseignements de personnes absolu- 
ment dignes de foi, qui se trouvaient 
à l’église de Saint Laurent, lors de 
l’allocution de Monsieur le curé. *

GROCERIES, NS, McLead quand il faisait de la politique 
tans le comté de Kent. Un se rappelle 
que cet homme n’avait gagné alors SOI 
election qu’à force de fraude et de 
corruption. La tache lut eu est resté, 
et lui joue des mauvais lours, ill De 
faut pas oublier non plus de dire que 
M. Everett, lui est supérieur comme

>ie tous les assistants et la détermina- 
tion de ue rien négliger, pour
le succès se l’entreprise, à assurer

chevèque Taschereau de Québec.Lors 
jue l’un des évêques canadiens seren-1 
dit à Rome il y a quelque temps en 
rapport avec la division du diocèse de

MARCHÉ DE St. JEAN10, Lite
COM. —Le sud de la Chine parait doté de 

gisements considérables de charbon 
dur. L’une des mines du Quang-Si 
11 en contiendrait pas moins de 730 
milliards de tonnes. Sur le pied d’une 
consommation de 300 millions de ton 
nés par an pour toute l'étendue du 
globe, co serait un gisement suffisar t 
pour 2,434 années. L’extraction au- 
quelle de la Chine est évaluée à 2 mil- 
lions 965,000 tenues par année.

17 octobre 1885.
RICHIBOUCTOU, N. B.

Assortiment toujours au complet. Importa- 
lions quotidiennes. Vend s grand marché. Pra- 
tiques servies avec ponctualité et exactitude

Le marché cette semaine était pau­
vrement approvisionné, mais la vian­
de était en abondance. Le bœuf a 
baissé et se vend de 3 à 5c la livre; 
lard frais, 5 à 6e ; les œufs, 18 à 20e 
la douzaine ; le beurre, 18 à 20c la li­
vre; poulets, 40 à 50cla paire ; per- 
drix, 30 à 35c la paire ; dindes, 16 à 
1 «c la livre ; oies, 60 à 65c pièce.

—Ou dit que le comté de Yarmouth
N. 8, par tête, a plus de tonnage ma­
ritime qu'aucun autre district de mê- 
me étendue de l’univers. Le comté 
possède également quelques-unes des 
plus grandes industries de la Nouvelle 
Ecosse. ;

Trois-Rivieres, le cardinal Simeoni 
lui donna sa parole que dans le cas 
d’une vacànce arrivant il prendrait 
tous les moyens possibles pour la faire

orateur. Le discours de M Everett. 
la nomination a été très habile et élo- 
quant, et sa revue de l'histoire polit - 

Le pubile acheteur trouvera son profit A venir que el économique du Canada a ét

Un gros fromage—Le plus 
été | manufacturé 

* n: v . d’être fait à Eas Aurora, N. Y. Il pese 3 300 
lait est le produit de 
traites par 300 mains.

gros fro-mage qui a jamais 
est celui qui vientremplir par Mgr t archevêque Tasche- 

magistrale et a dû influencer beaucou. / reau.
d’électeurs. J!:l-----

examiner les marchandises et s’informer des ivres. Le 
2,600 vachesi- prix.
1i

1

4
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Encan.—L’encanteur Jacob Hébert 

fera une vente à l’encan samedi pro- 
chain, le 24, chez Augustin 8. Leblanc, 
Gajibougouette, Village des Gallants.

La cathédrale de New-York.—Quant 
le clocher de la cathédrale catholique 
de New-York sera complété, il aura 
180 pieds de hauteur et aura coûté 
$190,000.

Charbon.—On a retiré 36.000 tonnes 
de charbon de la mine de Spring Hill 
la semaine passée,—le plus gros mois 
d'ouvrage qu’on ait fait dans L’histoire 
de la mine. On emploie maintenant 

hommes et garçons et l’été pro- ain ou veut porter le nombre des 
omployés * 1000 —Herald.

Le carillon de la cathédrale.—On a 
lieu de croire que le carillon de dix 
cloches dont on a fait il y a quelques 
mois la commande pour la cathédrale 
de St. Jean, sera prêt vers la fin du 
mois. Avant d’être envoyées, M. I. J 
D Landry, l'organiste de la cathédra 
le, se rendra à Baltimore pour exami­
ner les cloches.

Nouvelles de I’lle Prince-Edouard.

La récolte de patates celte année est 
la plus considérable dans l’histoire de 
cette lie.

Les Modes d’ÉtéAu Jour le 
—:oo:o: —

Jour Nouvelles et Faits Divers
r.Nous prions nos abonnés de 

voir sans délai à solder le prix de leur 
abonnement.

—Le vote dans l’élection de St. Jean 
est comme suit :

MARCHANDISES SECHESPersonnels. — L’honorable sénateur 
Poirier était en celle ville dimanche, 
de retour de la Nouvelle-Écosse. Il 
s’est rendu à Richibouctou lundi

M. Charles Thibault, secrétaire du 
bureau des arbitres de la Puissance, a 
passé en celle ville lundi,venant de 1i 
le du Prince-Edouard et se rendant a 
Newcaetle en nissien officielle. La 
Patrie fait erreur lorsqu’elle dit que M. 
Thibault a fait de la politique à Anti- 
gonish et s’est fait éreinter par le Chro- 
nicle de Halifax. M. Thibault n’est pas 
allé à Antigonish, et nous sommes d’a 
vis que c’est le Chronicle qui a eu le 
dessous dans sa querelle avec M. Thi­
bault.

M. Olivier M. Melanson, marchand, 
de celle ville s’est embarqué mardi 
soir pour Boston, dans l’intérêt de sou 
commerce. H sera de retour dans une 
huitaine de jours.

Horrible affaire.—Une dépêche de 
Montreal en date du 19 mande ce qui 
sait : Ce matin, la femme de Jean 
Baptiste Romilly, fermier de St. Vin­
cent de Paul, à 10 milles de Montreal, 
était occupée à nourrir ses volailles

a liste des 
celle so-
13 cou- 

jamais les 
ssi consi- • 
île année 
e société 
ons fer- 
artie. Le 
a piastre
50 mem- 

lu moins

Les Dames et Demoiselles trouveront au 
Salon de Modes de U

1st. Jude J. Boudrean, Shediac
Tout ce qu’il y a de plus nouveau et de 

plus élégant en fait de

Nouveautés et Objets 
de toilette !

D’AUTOMNE Î
Exportations de Summerside pour 

la semaine finissant le 12 octobre : 65 
chevaux, $6474; 850 lbs. de laine. 
$213; 839 lbs. de cuir, 1335 ; 1000 lbs 
de beurre. $170; 13 bêles à cornes, 
•475 ; 1249 quarts dhuitres, $1806;
21 quarts de maquereau, $168; 175 
caisses d'œufs, $853; 760 moutons,■ 
$1196; 9 quarts rounds, #283; divers, 
1162. Total, $12,777.

L’inspecteur Duvar a condamné à| 
une amende de $200 la semaine pas- 
sée certains pêcheurs de homards en 
dehors de la saison.

=Everett
McLeod

2968
2597 MELANSON & BOURQUE

Anno cent respectueusement que leur Stock de Marchandises d’Automne et d’Hiver est371 

année
Majorité d’Everett

—Ou demande $12,000 par
maintenant complète, consistant principalement eu

Etoffes à Robes, Wincey’s Prints, Flanelles, Draps, Co­
tons, Habillements, Pardessus, Articles 

en laine, etc., etc.,
pour éclairer à l’électricité la ville do 
Québec avec cent lampes.

Le Vigueur de cheveux d’Ayer nettoie et ac- 
tive le euir chevelu : guérit la teigne et les dé- 
mangeai ons Supérieur pour le toilette.

Assortiment complet et varié de 
# 

CHAPEAUX ET PLUMES,
Rubans, Fleurs, Egrettes, 

Chapeaux garnis, 25cte eu 
[montant,

Satin Merveilleux, 7
Soie crocard. 

Soie Oftoman, noire si 
de couleur.

Dentelle noire et de couleur, 
Cachemire, Drap ottoman, 

Cingham et Indienne,

turray, Wil-

c Hamil- 
ur, Mme J 
Susan Chap-

—On vient d'inventer en France 
une nouvelle carabine capable de de- 
charger trois belles à la fois.

—La pêch- de la morue à 8t. Pier­
re de Miquelon est la plus considéra­
ble qu'on ait eue depuis 20 aus.

—La récolte des natales dans la nou- 
vehe-Angleterre et New-York est un 
gros tiers au-dessous de la moyenne.

—On vient de faire avec un succès 
complet l’essai de l'électricité pour 

tandis que son enfant, âgé de deux éclairer les rues de St Jean, Terreneu- 
ans, jouait dans les alentours. Tout à ve.
coup un gros aigle s’abattit sur l’en- —Oa estime à une tonne l’or qui 
fant et l’enleva dans ses terres. L’en- est chaque année enfouie sous terre 
fant pleurait et tendait les bras vers | avec les morts sous forme de bagues, 
sa mère, hors d’elle-même mais iœ- &c.
puissante de lui porter secours. Les „, . i
cris de l’enfant attirèrent les voisins. Oa évalue à 1.200 000 le nombre des 
qui se mirent à poursuivre l’aigle avec personnes qui vivent de charité aujour- 
des fusils. On vit l’oiseau s’abattre d’hui en Angleterre, et sur ce nombre 
avec sa proie sur le toit d’une grange 120,000 crèvent de faim.
à une distance d’un mille. Levant la |[Nos certificats ne sont ni exagérés ni factices, 
tête, d’un vigoureux coup il planta SOD mais bien, des faits vrais, attestant les cures 
bec dans la tête de l’enfant et com- merveilleuse de la Salseparesile d’Ayer..

Pour arriver dans uelques Jours

char de Farine et de Feed, etc.nLes 36 lumières électriques de Char 
lottetowu seront en opération le 15 no­
vembre. Elles coûteront $3,600 par 
année.

Le bazar qui vient d'avoir lieu à 
Charlottetown a réalisé environ $2000

Ver prix Wil-
!Indre S Pot-

1 2 Charles A

i il—1 Charles 
IClayton Die-

y, 2 George

Iobino, 2 Clay-

| 2 Succession

age—I John

Welling.
'y.
(udreau.
Clayton Dite-

N Welling, 2 .

E J Smith, 3
5 Succession

mier, 2 Henry 

: John Calder, 
elling, 2 Geor-

bino, 2 E. G.

no, 2 Succes-

Dickie, 2 GI-

Dickie, 2. Gil-

A RON MARCHÉ POUR ARGENT COMPTANT.

Mousseline Fleurie, 
Brillant, etc. etc.qui seront consacrées à l’école St-Jo-' 

seph. Le soir de l’ouverture il y a eu

MELANSON & BOURQUE, SHEDIAC.
24 Sept. 1885.__________________

grande fête à laquelle assistaient Mgr
McIntyre, et MM les abbés J. Chais- Enfin, et w n’est pis le moins important, 
sou, N. C A. Boudreault, S. Bou- IND Tl111 DECr ne nnuDV fllecr 
dreault, F. X Gallant, P. Doyle,UH TAILLEUSE DL FAIL. CLASSE 
Dougald McDonald, J. A. Picote et

Un bigame. —Un nommé William A 
Oninn, de West Bay, Parrsboro, vient 
u être arrêté à Parrsboro, sous l’accu­
sation de bigamie. 11 épousa d’abord, 
parait il, une Jane Lewis, qui lui don 
na deux enfants, puis il épousa en fé­
vrier dernier une Eunice Coffin, qu’un 
nommé Chapman réclame pourra fem­
me antérieurement à cette date.

iLANDRY & CO., 
MARCHANDS DE MUSIQUE, 

52, KING STREET, - - -- ST. JOHN, N. R

Est attachée a l’établissement, en sorte que 
Fon peut confectionner toute espèce d’ouvrages 
dans les goûts les plus recherchés, et ee a des

Prix très modérés !

plusieurs autres révérends mess eurs, 
et le lieutenant-gouverneur. La partie 
musicale était sous la direction de M. 
l’abbé Boyd, du collège St-Duust»n.

"N’oublies pas (sinon vous en mordrez 
les pouces) de faire une visite en Salon de Mo­
des de

Charles Dockendorf de North Hiver

8 
ORGUES

8
S

a vendu son poulain Hernando de 2 
ans. à George Hillman de Québec pourlim 
$350. Mme. Jude J. Boudrean.

Bonne journée de battage.—Le mou­
lin à battre (brevet Old) de Murphy & 
Cail, dans la grange de Robert Mur­
phy, Bass River, a battu 360 boisseaux 
d'avoine et 40 boisseaux de blé, bien 
nets, en 12 heures. C’est un moulin à 
battre ordinaire à deux chevaux. On 
dit que c’est la plus grosse journée de 
battage qui se soit jamais fait dans le 
comté de Kent.

ANOS 
NShédiae, 17 juin 1885.mença son horrible repas. A l’appro- —On publie des détails au sujet de 

che des voisins, qui liraient leurs fu- l’assassinat de M. Morin, juge dé paix 
sils pour l’effrayer, l’aigle prit la fuite, à Peyrhe-Minervois, près de Carcas- 
abandonnant l’enfant. La vie était de sonne. France Le juge venait d’ou- 
jà éteinte ; le crâne était fendu eu vrir l'audience lorsqu’un misérable, 
deux et une partie avait été mangée, qui lui portait uue haine violenta à la 

— — suite d’une condamnation dont il

On parle à Rustice de s’assurer les - 
services d’un remorqueur. La nécessi- ;_ 
té s’en fait vraiment sentir. : Nous VeLODS de recevoir

Le briselame a grandement perfec- 100 Pieces Tweeds Canadiens 
tionné le hâvre de la même localité Anglais Fensssis
Les vaisseaux étrangers y viennent sis LCOSSsaIS, 
maintenant chercher refuge. On dit tout laine 50cls. la verge en moulant 
qu’il y a 8 pieds d’eau sur la barre à .
mer basse. Il faut espérer que le hâ-1

IANOS ET ORGUES
des premières Manufactures des Etats-Unis, vendus aux PLUS BAS PRIX possibles et aux 
Conditions les PLUS FACILES.

, Nous tenons aussi un Assortiment complet de petits INSTRUMENTS, tels que — 
Acdordéons, Organettes, Flutes, Violons,Cornets, Harmonicas,&c
6 Musique en feuille. Livres d'instruction pour toute sorte d'instruments
‘Notre établissement, depuis sa fondation en 1864, a reçu l'encouragement des premiers per- 

sonnages des Provinces Maritimes, à cause du mérite des Instruments que noue vendons ; n’ay- 
ant toujours tenu que des Instruments de première classe que noue pouvone garantir eoue tous 
les rapports.

Toute personne désirant faire l’achat d’un ORGUE ou d’un PIANO peut s’adresser * nous 
avec la certitude d’être servie fidèlement et d’obtenir un Instrument qui donnera bonne satisfac - 
Uo<, non-seulement pour un an ou deux, male pour la vie.

-Correspondance en français ou en anglais.

LANDRY & CO., - 52 King St, St. John, N. B. 

Au Magasin aux quatre Pavillons 
Main St., Moncton,

EST LA PLACE A ALLER POUR DES CHAINES DE COTON, FAITES 
1 SPECIALEMENT A NOTRE ORDRE

Nous en avons 500 paquets d’extra torsion.
1 ----------- ---

Velours de Coton, de 25cts en montant,
Etoffes a robes, de 10cts en montant.

. UN STOCK IMMENSE EN GROS ET EN DÉTAIL,

A l’enseigne des QUATRE PAVILLONS, 
h 1 I H. C. CHARTERS.

Naufrage total. —La goélette Man- avait été l’objet, a sorti un revolver 
qu’il a décharge sur le juge. Celui-ci 

geois, chargée d’écorce, allant de Co- est tombé mortellement frappé. Cet 
cagne à Pictou, a fait côte sur le récif assassinat a causé une profonde sensa 
du nord près du Cap-Tourmentin, tion, cl c’est la première fois, croit-on 
dans la unit du lundi, 5 courant, et est que pareil événement s’est produit en 
devenue un naufrage complet et la France.
cargaison est perdue. La Manchester 
était un bâtiment américain fait de 
chêne, il y a 40 ans, qui avait été saisi 
et vendu il y a quelques années pour 
violation de l’acte des pêcheries. Le, y le Rédacteur capitaine Marc Breau dit qu’elle fiteau WELLING RANGE 
avant de quitter le havre de Cocagne, TIR AL WELLING RANGE 
à 4 heures lundi après-midi, et que la M le rédacteur du Moniteur Acadien :

ard Babino, 2 

Edouard Babi-
Les vapeurs de l’ile. —On ne saurai: chester, appartenant à M. Simon Bour

s’imaginer la somme de fret dont cha 
que vapeur de Summerside est char- 
gé depuis quelque temps, ils amènent 
tous les jours de 500 à 800 moulons, 
une cinquantaine de chevaux, et 500 
à 600 quarts d'huîtres. Mardi midi le 
Princess of Wales avait 500 quarts 
d’huîtres et 800 brebis Dans la nuit il 
est venu une seconde fois avec 5 plein 
chars d’empoix et plusieurs d’avoine.

Une patate merveilleuse. —Le secrétai 
re de l’Agriculture a déposé dans le 
musée provincial une remarquable pa­
tate récoltée à Arichat par l’hon. Isi­
dore Leblanc, M C. E., membre de 
l’ancien bureau de l’agriculture. Cet- 
te patate pèse 24 lbs., et est d’un ca­
ractère compose, consistant apparem­
ment d’un peloton de six patates par­
faites complètement fondues en un 
seul tubercule. C’est l’un des plus re-

vre de Rustico aura bieutut un bateau 
de sauvetage, que le gouvernement 
accorderait sans doute volontiers si ou 
en faisait la demande. On a grande­
ment besoin d’un bateau de sauvetage

100 Pieces Coton Jaune, 
4jets. la verge en montant. .e W Welling, 

lugridge, 2 Gll- 

dder. .
Glendenning. 
ugridge.
2 Adam Tait, 

ilbur, 3 Adam 

bino, 2 John 

au, 2 Edouard 

Adam Tait, 2 

an J Boudreau, 
bur, 2 Adam 

2 Edouard Ba- 

Robinson.
G Harshman.
Valentin Bou-

a Rustico, et bien des fois on aurait 0aa DIAAAA AARAA 
pu sauver des vies. Quand un bâti- 200 Pièces d indiennes.

Correspondances ment est échoué dans le liâvre ou près 6cts. la verge en montant, 
de là et qu’une grosse mer le couvre.
comment pouvez-vous sauver l’équi-.*
page des griffes do la mort sans un ba Ii Avec une quantité d’autres 
teau de sauvetage et des hommes MADousunioro
choisis ? Ges scènes navrantes ne sont MANUNANUISES
point rares sur nos côtes. Plusieurs,X 
fois nos hommes ont bravé de grands ROP LONG DENUMERER, 
périls en essayant d’aborder un navire FORMANT LE
échoué dans des embarcations impro-anon iiiri-v
pres à de telles entreprises hasardeu-\|||| 1 IF 11111X 
ses. Tout cela prouve quo Rustico ne DIVOA LL MILCA
devrait pas être plus longtemps sans ET AU
un bateau de sauvetage bien équipé. MEILLEUR MARCHE 

Les navires suivants ont fait voiledernièrement de Summerside pour des : Que pu ver Shédiac, 
ports étrangers: B. L. Pape, 11,750 POUR
boisseaux d’avoine blanche et 54 mou | o,...

ARGENT COMPTANT

voie d'eau continua à gagner sur eux. Les membres de la troupe F du 8me 
de façon qu’au large du Cap-Tour- régiment Princesse Louise du N. B., 

-‘- ..... 1. —„ s’assembleront samedi prochain, le 24
courant, à 9 heures, au Welling Ran­
ge pour tirer leur tour de gouverne- 
ment, et quelque chose d’important 
sera annoncé en présence de la troupe.

A. A. G.

il résolut de la jeter sur la grémentin
ve, attendu qu’il ne jugeait- pas pru­
dent de traverser à la Baie Verte, l'eau Klétant déjà au-dessus du plancher de la 
cabine, ei il se dérigeait vers la côte 
quand elle échoua sur le récif, vers dix 
heures le soir du départ. Pas d’assu- 19 octobre, 1885.

CAMP MILITAIRE.marquables échantillons de ce genre 
qu’ait produits la Nouvelle-Ecosse.

rance.
layton Dickie.
u. 2 W G Bate-

g, 2 Sherman, 
Welling Mills. N 
J 1 Evans.
as G Wilbur, oudreaey - a

elling Mills.
eau, 2G L Wel- 

Welling Mills.2 Henry Bate-

Elections Municipales.—L’élection des
Les bureaux de Poste.—Es 1875, le conseillers a eu lieu mardi dans le 

nombre des bureaux de postes en Ca- comté de Kent. Il y avait quatre can-
Riviere Shédiac, 13 octobre 1885.

toas; Béatrice, 10,440 boisseaux d’a­
voine blanche; L. C. G., 8,500 bois-1 
seaux d’avoine blanche et 60 moutons;
Effie Secret, 12,88 boisseaux d’avoine 
blanche—faisant un total de 43,584 
boisseaux d’avoine et 114 montons, va 
leur totale, $17.604. Lé Miramichi a 
pris 1,200 quarts d’hutres, 105 caisses 
de maquereau et 10 caisses de bleuets, 
évalués en tout à $2 480. Et le navire 
Moss glen vient de partir avec 12,000 
boisseaux d'avoine et des patates.

Monsieur le Réducteur,—La troupe F. 
didats sur les rangs dans la paroisse de Westmorland est arrivée à Shédiacnana, était de 4,872 II y en a aujour- 

d’hui, 7,035, soit une augmentation, 
dans la dernière décade, de 2,843 La 
rente de la malle, en 1875.comprenait 
38.330 milles ; elle est de 47,131 mil- 
les, es 1885;

de Dundas, M. Goguen, ancien COp- samedi soir de l’exercice militaire don 
seiller, et MM. Charles Lucas, du vil né à Rothesay, N B Le 8me régiment 
lage de Cocagne, Richard Poirier, de P. L. N. y commandé par le co'onel 
la Barre, et Fidèle Babineau,de Grau Domville était composé de quatre trou- 
de-Digue. C’est M. Goguen et M. Poi pes: troupe C. commandée par le capt. 
rier qui sont sortis victorieux de la Campbell; troupe E, commandée par 
lutte. le capt. Pearson ; troupe F, comman-

Dans la paroisse de Wellington, dée par le heut. J. W. Fowler ; troupe 
MM. Dr. Lamothe et Odilon Cormier G. commandée parle capt. Scovil. Le 
ont été élus par environ 100 voix de lieutenant McRobbie commandait l’ex- 
majorité sur MM John McKee et Le- ércice de l’école militaire. Les ma- 
blanc. nœuvres ent duré douze jour, le temps

Dans le comté de Westmorland les a été des plus favorables pour la sai- 
élections n’Ont lieu que mardi pro-son. Le camp était situé à Kinghurst, 
chain. A Shédiac, trois candidats se sur |a ferme du col. Domville ; U ter- 
disputent les faveurs populaires. MM raiu ne laissait rien à désirer pour des 
E. J. Smith et C. H Galland, conseil- exercices semblables. Le 5 courant, le 
lers actuels, et M. Anselme M Légère, regiment a marché jusqu à Moose Path 
notre estimable herlogier et bijou ier. pour être témoin d’une course "de che- d’un très grand nombre d’électeurs et me porte| 
A Memramcook il y a six candidats, val. En arrivant au paec, il fut invité candidat pour la charge de conseiller, 
l’honorable A. D Richard, et MM. Dit à entrer, et apres la course régulière 
man A. Landry. William Cochrane, les officiers galopèrent, et le colonel je
.lonas Taylor, T. 11. G#lbert et H. W. les devança tous La revue militaire a qu’en promettant de servir vos intérêts avec il- 
Palmer. A botsford, M Bourque et M eu leu vendredi dernier. Les chevaux 
Allan se sont alliés pour s’assurer-la ont été considérés les meilleurs qu’on 
victoire. • | ait jamais eu au camp par les officiers

..___vieillis dans le métier, la troupe de

Une visite est respectueusement sollicitée.

A.S. POIRIER & CIE CREDIT PAROISSIAL
Lettres 1875 

o 1885
Cartes postales 1885 

1 1875
Lettres enregistrées 1875 

u O 1885
Revenu des postes 1885 

H 4* 1875

- $42,000.000
66,100,004
13,580,000

4,646,000
1,750,000
3,050,000
2,330,741
1,536,509

Rue Notre-Dame, MONTREAL
— • — ( 00 0) --------

C. B. LANCTOT,
IMPORTATEURSV

1664,Regardez et Lisezaitrie —Tinettes 
. Bateman
1. 2 W G Bate- 

I des céréales — 
GA 55 lbs ; avoi- 

agridge, 2 James 

ry A Bateman.
laines —1 Welling

Grands avantages offerts, surtout 

AUX HABITANTS 
qui désirent acheter de*

Groceries et Provisions 
de toutes espèces,

que Je tiens toujours en main,

Aux Électeurs de la paroisse de She­
diac.

MESSIEURS,

Etant d’opinion qu’un changement dans la re-

___ , _ronzes et Marchandises 
d’Eglises de tous genres.

• ----------- O O-------------

d’Ornements a VrncnCnub,La patate de M. Gallant battue. —Dans 
notre dernière feuille nous annoncions 
que M. Sylvair. Gallant, d’Abram’s 
Village, île P. E., avait récolté une 
patate pesant 2 livres et 12 ences. Cé 
tait bien beau, mais voici encore mieux. 
Nos amis de Filé devront faire un 
nouvel effort pour battre le Nouveau— 
Brunswick :

“ Oa montre au magasin de J. Horn 
castle & cie, Indiantown, sept patates, 
récoltées par G C Forbes, de Gage- 
town, qui pèseut 17 livres. L’une pèse 
quatre livres, une autre trois livres, et 
les autres cinq 2 livres chacune".—St.

MANUFACTURE
E Statues de toutes descriptions, Vétrments ecclésiastiques. Soutanes, Lingeries d’Eglises, 
Chemin de croix en peinture sur toile.
Vins de Messe, approuvés par Sa Grandeur Mgr de Montréal,

Cierges, Chandelles, Huile d’olive,
s.. Encens, Braise-encens, Chapelets, Images,

présentation de lu paroisse au conseil municipal
est grandement désirable, je me rends au désir

bin/ Welling, 2 
bino.
i Welling.

McQueen, 2 Wel-

|Dickie, 2 Sher- 

G I. Welling.
It Iit Boudreau, 
an, 2 CL Wel- 

fills, 2 Harvey

■ I EVANS, 
secrétaire.

Je sollicite respectueusement votre appui, et 
ne saurais mieux reconnaître votre confiant e

Médailles, Cruelfis, Objets d’arts et de fantaisies, 
soutanes. Says noirs. Draps noirs, Tolies, Soiries de toutes couleurs et qualités. EtoffesMérinos A

a voile, Galons. Franges, Dentelles et Gulpures en or. Glands, Bouquets brodés or, etc. Candéla 
breg et Lustres en Cristaux, Lampes de Sanctuaires. Chandellers d’Autel, etc., etc.%

GRANDE SPECIALITÉ de Bannières, Drapeaux, Oriflammes, Colliers, Bandelleres, Insignes et
HITS iiilAUX PRIX LES|délité et empressement.

Vous remerciant d’avance de votre 
me souscris votre obéissant serviteur.

appui, je | 1 toute autre d. coratio i pour fêtes nationales et publiques.

Je pren is en échange 

Produits,
1 Beurre, 

etc.,

ANS. M. LEGERE. GROCERIES!Marchandises Sèches 
D’AUTOMNE!

h PETER McSWEENEY

Shédiac, 20 octobre 1885.
Départ du Rév. H. Doucet.—Nous Westmorland figurait au premier Tant- avons annoncé la semaine dernière La troupe F, de Westmorland, a été 

nue M l’abbé H. Doucet, curé de cette considérée la plus capable sous tous 
paroisse, devait prendre charge de la les rapports et a remporté les plus hau. 
cure de Paquetville. Celle information tes marques de félicitation , ses sol ebonne seurce mais dats sont insurpassables comme tireurs = e r 

jourd’hui qu’il doit se rendre à la Ri- et sept autres des plus hauts prix, jourd nui 40 nT ------------a-ln’y avait que dix prix seulement.
Le Dr Pugsley, du comte de Kings, fé 
licita beaucoup la troupe F de la vie-

John Sun.
Jude J.Aux électeur» de la paroisse de Shé­

diac.
M ESSIEURS,

Je suis de nouveau candidat dans l’élection 
des conseillers pour l’année prochaine.

A cause de ma récente maladie, Je regrette 
que ma santé ne me permette point d’aller voue 
voir personnellement.

Ma conduite passée est devant vous, et j’ai 
confiance que vous vous rendrez aux polls le 
mardi, 27 courant, et que vous me donnerez vo- 
tre appui comme vous l’avez fait dans le passé.

Et Je vous assure que Je saurai apprécier cette 
faveur.

Votre très respectueux,
E. J. SMITH.

oudreauTempérature.— De mémoire d’hom. 
me jamais nous avons eu un temps 
plus beau et plus chaud à cette saison 
de l’année; il est même trop beau, 
car le manque de pluie laisse le soi 
dure et impropre au labourage. Les 
puits et les sources sont également a 
sec et la plupart des gens sont obliges 
de parcourir une grande distance 
pour s’approvisioner d’eau. On a re 
marqué que les petits arbres fruitiers 
commencent à bourgeonner pour une 
seconde récolte, ce qui indiquerait un 
printemos à bon-heure l’année pro 
chaine.

Annonce respectueusement Ml publie de W).r. 
diae et des environs qu’ayant acheté le fonds de 
magasin du Capt. Aug. Landry, on trouvera 
constamment » son établissement un 

Assotiment complet et varie 
EN

Groceries de choix, 
Melasse, Thé, Tabac, 
Sucre, Parafine, Poisson, 

Raisins, &c. &c.. 
Qu’il détail aux PRIX .LES 
PLUS REDUITS!

DE CARA-.
1etc. Annonce l’arrivée de ses iniportations d’autom- 

no, par 88. et chemin de fer, de
CA ISSES D’ETOFFES A ROBES 

CAISSES DE WINCEYS,
CAISSES D’INDIENNES, 

de beaux patrons,
BALLOTS DE FLANNELLES,

ate de New-

Venez me, voir et vous en 
convaincre.

e nouvelle 
pie orienta- 
[ Ou s’at- 
chemin au 
je voisinage 
ara le com- 
e, à part de 
Lis oceani- 
entre l’An- 
d’après un 
es années 
ai a visité

Son pro- 
inication à 
eSC. Geor- 
travers l’ile 
| vapeur à 
he le plus 
-lande, la 
The devant 
Par cette 
res seront. 
• proches 
a actuelle 
rde l'im- 
stion L’une 
rapproché.
• à travers 
voie du dé 
kl te oceani 
deux pays on du Che ui avance 
luce de fai
■imaginé

vière Jacquëtte en remplacement de 
M. l’Abbé Joyce appelé à Chatham par 
Sa Grandeur Mgr. Rogers. Le Rév M 
T. Barry, V Q., ci devant curé à Ca- 
raquet, doit remplacer M l’abbé Dou- 
cet comme curé de celle paroisse. A 
part le témoignage d’estime dont notre 
digne curé a été l’objet de la part de 
la Société de Temperance dont il était 
le Directeur spirituel, un bou nombre

BALLOTS DE HESSIANS, 
CAISSES DE CHALES,

CAISSES DE RUBANS,
CAISSES DE HARDES DE DESSOUS, 

CAISSES DE TOILE FINE,
# CAISSES DE MERCERIES, 
7. CAISSES DE MOUSSELINE,
. FRAGE, LAINE, VEILING,

Loire qu’elle remportait sur ses Con- 
curreutes, et promit que i année pro- 
chaine il donnerait une coupe d'ar­
gent comme encouragement au meil­
leur tireur du régiment.

Nous désirerions voir plus d’Aca- 
diens-français s’y joindre qu’il y en a 

de ses paroissiens se sont rendus au maintenant - C’est un bon moyen dap 
de ses paro mercredi soiret là Monsieur pr-ndre à manier les armes, et en cas 
F St Cour lui lut une adresse au nom de nécessité comme la chose est arri- F.S.COB i I OD pourrait marcher en avant et
des paroisse de l’adresse terminée, M la patrie pourrait compter sur des en- 

N. A. Landry s avança et présenta a fants capables de la défendre contre 
M. Doucet une bourse bien remplie, le tout dauger. A A G
don des paroissiens., 

Notre bon curé, ému jusqu aux lar­
mes eut peine à contenir ses émotions 
11 répondit à l'adresse en termes bien 
choisis et remercia ses bions parois- 

dit qu'il n’y avait pas siens de leur nouveau témoignage d es 
tire Révd. M Doucet cesse aujour­
d'hui même d’être curé de cette 1 a- 
roisse. Les jeunes demoiselles du Cou 
veut lui ont également présenté une 
adresse accompagnée de plusieurs 
beaux et utiles présents, et dimanche 
soir la Société de Tempérance, par un 
un vote unanime, lui faisait présent de 
plusieurs beaux volumes valant au 
moins $40 00. R

M. Grégoire Frenette, du F etit Ro- 
cher à récolté 210 quarts de patates 
de la semence de 20 boisseaux dans un 
champ d’un arpent et demi carré.

—Courrier.

Thomas E. Babin,
Moncton, Tresses de Mohair pour

* 33 de robes.
rnitures

Grand’Rue, presqu’en face du bureau de P.Shédiac, 20 oct. 1885.

Moulin Hanington incendié. —L’un des établissements les plus considérables 
de Shédiac, le moulin à vapeur Ha- 
pington, mais aussi l’un des plus mal chanceux, est devenu la proie des flam 
mes samedi matin. Quand on s’en aper cut, le feu était allumé en différents 
endroits, et comme les affaires allaient 
mal depuis quelque temps avec les, à 
===== 

était évalué à $25.000, et était assuré

Jerseys pour enfants. Jerseys pour dames.
CLARK’S ANCHOR SPOOLS; ETC, ETC

Gros chargements * venir par les lignes de 
stesmers Furness, Anchor et Canard

EN GROS ET EN DETAIL.

PETER M-SWEENEY,

ENCAN.
Te suis autorisé de vendra a l’encan, 4 la rési- 

•J dence d’Augustin 8. Leblanc, Cajibougouet- 
te. Village des Gallants,. SAMEDI, 24 OCTO- 
BRE, A une heure de l’aprés-midi, les articles 
suivants, savoir:

1 Une bonne jument de 7 ans, cl devant la Ju- 
ment de Dominique 9. Cormier, avec son

Aux contribuables de la paroisse de 
Shédiac.

MESSIEURS,
Ayant été sollicité par un bon nombre des 

contribuables de me porter candidat pour un 
siège mu conseil municipal pour l’année prochai- 
ne, je me suis décidé A demander de, nouveau 
vos suffrages.

Ml je suis élu, je ferai a l’avenir comme par le 
passé tout mon possible dans les intérêts de la 
paroisse et du comté. Espérant recevoir vos 
voix le jour de l’élection.

Je suie, messieurs.
Votre humble serviteur,

C. H. GALLAND.
Shédiac, 21 oct. 1885.

' Toujours en mains : 

rès-bonne Farine 
rand marché

Omumercial Block .Main street, Moncton
poulain de 5 mots; 2 bonnes vaches, pour ve 

:ier ; une muré allant sur trou ans, pour ve- 
ler; une taure de lit mois ; 1 paire de jeunes 
i berufs; une jeune taure ; le tonnes de bon 

foin doux ; 100 boisseaux d’avoine.
: TERMES: - Au-dessous de Si comptant ; au- 

dessus de $5. Il mois de crédit avec billets con- 
oints approuvées, portant 7 pour cenl d’intérêt.

JACOB H HÉBERT, 
10 oct.-21. Encanteur.

ENCAN.
sera vendu a l’enchère publique, a ma rémi- 

dence, Aboujagane, (Robichaud’s P. U)lr

Fort de Shediac.
%

414 octobre —Goél Sunrise, capt J Lord, Cra- 
paidQJ Fraser, capt 8 McLellan, Chorlotte- 
town; vapr St-Lawrence, capt Evans, Sum- 
merside.

13 oct—goélettes Petite Rivière, capt Charles 
Trenholm, Pugwash ; Maria, capt Jos Doucet, 
pêcheries; Mary Ellen, capt Paul Castain, Mi- 
minigash; vapr St-Lawrence, Summerside 
brigt Excelsior, capt Meyer, Bermudes, via 
Port Hawkesbury.

1» o t-vapr St-Lawrence, Summerside ; goé- 
lettes Finn, capt Henry Perry, Miminigash; 
Daring, capt Silliker. Miminigash ; Elizabeth, 
capt John G Ils, Alberton. :

17 oct—goél E hel Aggie, capt Wm Snow, 
Crapaud: vapr St-Lawrence, Summerside.

le oct—goél Annie Florence, capt Joe Ber- 
nard, Summerside, vapr Princess or Wales, 
capt Cameron, Summerside.

Venez voir et marchander. On se 
fait un plaisir de montrer nos groce- 
teriel de vous en dire le prix.

Jude J. Boudreau,
Block Poirier .... Shédiac,

17 Mars, 1885.

1pour $9,000. Un i compa-ne aweramice “^ refuser lundi, le novembre prochain, a une heure de 
l’agres midi, les animaux et les objets vivants 
100 boisseaux d’avoine, 50 boisseaux de blé, 1 

jeune cheval de 5 ans, bon pour la route et le 
t avail, 1 jument de 10 ans, et ne autre che 
val de travail, 2 paires de bœufs allant de 3 
5jans, I bœuf alant de 3 a 4 ans, 3 vaches, 2 
neugnasses. 1 veaux, 30 brebis, 1 wagon An, 1 

bon express, une paire de bob steds pour ch. 
val, une traine simple pour cheval, 1 moulin 
a battre, 5 tonnes de loin doux. 6 tonnes de 
paille, 2 tonnes de foin de pré, et te. nombre 

d’astres articles trop nombreux sénumérer.
Coeditions. —Au-dessous de $5, argent comp- 

tant ; au-dessus de 8., un an de crédit avec bii- 
lets conjoints approuvés, portant 7 pour cent 
d’intérêt.!

ANSELME ROBICHAUD.

payer.
ta plus grosse citrouille. —Si le Nou- 

veau Brunswick a l’honneur de ro duire las plus grosse s patate rapporter 
== 

doux patirons (pumplans) dont voici la

N C A N .Décès.

Au Cap-Pelé, le 18 courant. Barbe Bourque,, 
épouse de Laman Cormier, * l’âge avancé de 16 
ans et 7 mots. Elle appartenait a la société M- 
Joseph de Memramcook Elle laise onze en- 
fants et un mari inconse able pour pleurer sur 
sa tombe —RIP

| i sera vendu s l'encan, 6 la résidence «le John 
| J. Boudreau, Dorchester Crossing, Seou- 

doue, samedi, le al octobre, courant, * douze 
heures, ml fi, les article, suivants, savoir :

i 8 chevaux ; 2vaches; I paire <ie bœufs, de a 
|ans bien domptes; I bœuf de 2 ans et un au- 
;tre d'un an, 1 taure de trois ans, I de2 ans et 

une autre d'un an ; un lot de brebis, et un
EN 

AU
A Tignish, I. P. E. le 18 courant, après une 

maladie de trois semaines, soufferne. avec réei- 
à la volonté de Dieu et meni de tous les ;

- POZIME GAUDET, * l'Age

: grand nombre d’autres articles trop nombreux
| a énumérer.
’TERMES : Au-dessous de $7, comptant; su- 

dessus de $2, un an de crédit avec bods billets 
£ F E. * Tignish A l’âge de 5 ans conjoints portant Intérêt 4 7 Dour cent.,EBERT, 
ore A Tignish jusqu’à sa mort. il J Encanteur.

_______20 oct. 85.______________Encantur 
pe its-enfants ! I ___________ ______ _ 4—-——

Bureau il DIENpesanteur:
Citrouille Mammoth de 262 lbs 
' Chili i ... 2231 lbs Une autre semblable 200 Libs
Patiron. . ...................................... 1165 ibs
Patiron d’Eumpes. . Imanntation

M. Hewit s’est gagné la 1ata He 
d’avoir récolté la plus grosse citrone du 
qu’on fasse notion avait atteint: 1' 
poi is énorme de a l’exhibition de la le premier prix a 1

%Départs . 1 gnation ----- ----------11 oct—Goélette s ; McDonald, capt Paoll, secours d. l’église, Mr.
Charlottetowni vapr St-Lawrence, Summers:î- avancée de 90 ans et 5 mots. Le Défunt est venu

setobre—SL111il doté de 
e charbon 
Quang-Si 

as de 730 
pied d’une 
lus de ton. 
endue du 
1suffisant 
action au- 
se a 2 mil- 
ée.

PETITS CATECHISMES, 
CARTES DU ROSAIRE, 
LANCS DE COMPTE DE TAXE
(Rate-Bills) à l’usage de MM. les 
secrétaires-trésoriets des districts 
d’écoles,

FILLETS DK CONNAISSEMEN 
(Bills of lading.) ec la.

15 oct—goél Sunrise, capt 1 Lord. Cap Tra- 
verse: vapr St-Lawrence, Summerside.

16 oct vapr St-Lawrence, Summerside ; goél 
Marr Ellen, capt Paul Cas ain, Summerside.

17 oct—goél 1j Frazer, capt McLellan, Char-
17 EO ■- Maria, capt Jos Doucet, Or-

de Malpeque,
et 11 st demeuré A Tignish jusqu’a
Après 67 ans de vie mariée U latese une épouse 
Age de SS ans, nombre d’enfantset r"“-—Pants 
et amis qui le regretteront longtemps—R. 1 P.

A McDougall Settlement le 17 octobre, Dame
Geneviève Gagnon, épouse blen-aimée de M. 4 
André Babineau, » lige de 26 ans. -R. Î. P.

A McDougald Settlement, dans le mots de 
septembre. Marte Vienneau Allé -" 
Vienneau. — R. I. P.

UNE CHANCE.
/ sulconque désirerait acquérir une belle pro- 
U priété sise sur la grand’rue principale « Moncton, ferait bien de s’adresser au bureau du 
Moniteur, ou l'on trouvant les informations vou- 
lues.: Cette propriété, qui renferme deas beaux 
magasins et une residence, rapporte un loyer 
annuel de $654.-1m.

—On est yankee au Kansas mais la 
blague y ait inconnue, bien qu on ise lottetowu' goél 
ni on y a vu du trefle rouge qui avait lotte any;vapr w Lawrence. Summersido 
sept pied- de hautaur et du trefle i 1 en Mal, asp Isr 
blanc qui en avait cing. SKinlBigash d:.

Avoine !Avoine !
.. _ __ _ C. PICKARD, Musie Hall Block, Sackville, 
de Sylvain paiera le plus haut prix du marché pour l’avol- 

ne.- 26 sept.- 4L

Puissance.

%

*

‘%

$



A CADIE NLE MONIT CUR

Pilules d’Ayer. —J’aurais voulu, dit-il, n’avoir qu’el •?
gardere chances.; 
des larmes.

—Philippe, Philippe, reprit la MOSWEENRY BROS 
pauvre jeune femme, e.es-n ous bien E1 BROS,
sûr de ne pas avoir ésé suivi ? Nous 
sommes vendus, noas sommes tra-

IANVICD 12051009 jnii » i M II 1003FEUILLETON m’appartient ; s'il doit mourir, ce 
E SANG sera de ma main, eu loyal combat, 

qui antigene The- : 1 : Mis de la vôtre, non pas., tant que
le meilleur homme d'épée de son temps je Parai vivant ! , -

---- ------------ ( Il s'était dressé de toute sa hau- 
PREMIKI PARTIE teur. Il était de ceux dont la voix.

TA 1105
Il se sentit venir

ble si on pourra voir la pointe des 
épeés ! d’autre confident que nous-mêmes.

Il était au pied des grands ours mais ni tot ni moi n'avons la tour-
Le château dressait à pic au dessus mure de Nevers.
de sa tête sa masse énorme, et le —V ous êtes trop grand, répliqua 

Peyrolles; je suis trop maigre.
—Il fait noir comme dans un

LA DETTE
La plupart des maladies

, manité proviennent du de rangement de l'es- 
tomac, des intestins et du foie. Les PILULES 
CATHARTIQUES D'AvER agissent directement 
sur ces organes, et sont spécialement destinc es 
a a guérison des maladies causées par ces de-

pont traçait un arc noir sur le ciel. 
Escalader ce mur à l'aide du poi- 
gnard, c'était l'affaire de toute une 
unit. Eu tâtonnant, la main de 
Lagardère rencontra la fenêtre 
basse.

—Bon, cela !s'écria-t-il. Ça! que 
pais je lui dire, à cette lière beau- 
té ? Je vois d'ici l'éclair méchant de 
ses yeux noirs, ses sourcils d'aigle 
froncés par l'indignation........

Il se frotta les mains de tout 
cœur.

—Délicieux / délicieux ! Je Jui

Offrant maintenant à des prix excessi- 
vement réduits desLes maitres en fait d'armes dans la colère, ne tremble pas, mais 

vibre plus sonore. Les spadassins 
l'entouraient irrésolus.

—Ah ! c'est pour cela, reprit-il.

four, reprit le maître, et ce Salda- 
gne est à peu près de la taille du 
duc. Appelle-le

—Saldagne! fit Peyrolles.
Présent ! répondit encore 10 Pa- 

risien.
- Avance ici !
Lagardère s'avança II avait rele- 

vé le col de son manteau, et les 
bords de son feutre lui cachaient 
le visage.

—Veux-tu gagner cinquante pis- 
toles outre ta part ? lui demanda le 
maître.

Cinquante pistoles ? répondit le 
Parisien; que faut-il faire ?

Tout en parlant, il faisait ce 
lu'il pouvait pour distinguer les 
traits de l’inconnu; mais ce der- 
nier était aussi bien caché que 
lui :

—Diviues-tu ? demanda le maî- 
tre à Peyrolles.

—Oai, répliqua celui-ci.
À —Approuves tu?
|—J'approuve. Mais notre hom- 
me a un mot de passe.

—Dame Marthe me l'a donné. 
C'est la devise de Nevers.

—-Adsum? demanda Peyrolles.
Il a coutume de dire en fran- 

çais : J y suis !
—J'y suis ! répéta involontaire 

ment Lagardère.
—Ta prononceras cela tout bas

hs!
—Ayez courage, madame, balbu- 

tia le Parisien.
—Est-ce toi quia parlé ? s'écria- 

t-elle ; tiens, c'est certain, je deviens 
folle ! je ne reconn is plus ta voix.

L'une de ses mains tenait le far- 
deau dont M. de Peyrolles et son 
compagnon avaient parlé ; de l'au-

sordres, tell 8, que Constipation, Dyspep- 
sic. Maux de Tête, Dyssenterie, et une 
foule d'autres indispositions, pour lesquelles 
elle sont un remède sur, prompt, infaillible, 
et agréable. L'usage général de ces PILULES 
par un grand nombre de médecins distingues 
de nos universités, démontre clairement en 
quelle estime elles sont tenues par la profes- 
sion medienle.

Ces PIES sont purement et simplement 
ries a es sub

dients pernicieux.•

Uno Victime du Mal de Tête 
nous écrits

.“Les PILULES D’AVER sont pour moi un trésor inestimable. J'en ni toujours une 
bonne provision. Sujet depuis longtemps a 
de violants taux the tète, vos plantes settles

• te proeur ut du soulagement. En dos agit 
sur ses intestins et mon mai de téte disparait. 
Cointue médecine je n’ai jamais rien trouve 
dnassi efficace. ( ‘est done avee an grand 
plaisir que j'en fais l'éloge, toutes les fois que 
Voconsion se présente.

.. W. L. PAGE, of W. L. PAGE & BRo,”
:ranklin St., Tichemond, Va., 3 Juin, 1882.

Jamais elles n'ont manqué.
" Je me sers depuis longtemps des PILULES 

D’AVER, jaunis elles n’ont manqué de pro- 
duire l'effet désire. Nous en avons toujours 
ebez nous une provision, les considérant 
conume une med eine do famille, sûre, in- 
faillible, et agreable a prendre. Pour la 
DYSPEPSIE elles sont inappréciables,

.J. T. HAVES." 
Mexia, Texas, 17 Juin, 1892.

La Constipation guérie.
Le REV. FRANCIS B. HARLOWE écrivant 

d'Atlanta, Ga., dit: ** Pendant quelques an- 
nées j'ai été sujet it la constipation, et malgré 
Pemplot de quantités de médecines de toute 
sorte, mes souffrances n'ont fait qu'aug- 

menter. Je commençai, il y a quelques mois, 
i prendre les PO LES D’AVER, mes souf-

, franees sa Sont peu à peu calmées, mes intes- 1 
tins ont pris leur fonctionnement régulier, et

!., IBS santé est devenue excellente.” 
9 . 4

Les PILULES CATHARTIQUES D'AVER cor- 
timu- 

lent l'app tit et la digestion, et par leur 
action prompte et complète donnent du ton

PRÉPARÉES PAR LE
Dr. I.C.Ayer& Co.,Lowell, Mass.

- Vendues par tous les Droguistes.

Marchandises de goût et d'étoffe, 
TAPIS, MEUBLES, FLANELLES, 

COUVERTES, CHALES. DRAPS,
TWEEDS, COATING, HARDES, 

Habillemennt faits sur comman- 
des a court avis.

v

que vous vous êtes fait enseigner la 
botte de Nerers ! et c'est moi...Car- 

,4 rigue !
Il y avait déjà du temps que le Celni-ci vint à l’ordre, avec ses 

soleil avait disparu derrière les fu gens qui tenaient par la bride leur 
faes d'Ens. La nuit venait. Deux chevaux chargés de fourrage.

LA BOTTE DE NEVERS,.

VOL.Suite.

Nous n'employons que des tail- 
leurs et des couturiers ex- 

périmentés.

On envoie des échantillons de 
drap et une liste de prix, 

sur demande.

Alfred| 

Chimiste 
Annonce respects 

diac et des environs 
dans la bâtisse- Bout 
la station, en face. 
assortiment choisi - 

Drogues et Pr.

Remedes pate 
Brosses et 

Savons E 
Parfum.

Le tout est neuf 
mieux.

aw“ Les médecins 
nous n'avons pas red 
tre but étant de fond 
de Droguiste pour les 
les, et pour y arriver 
plus grand soin les| 
Meilleures Dr 

Chimiques d 
Preparations 
les plus fiable 

Nous offrons vingt I 
pratique en garant ou 
cripteur seront fideler 
port de l'exactitude d 
de la pureté des méde 
PRIX RAISO 

Alfred (

Il —C'est une honte reprit • Lagar- 
dère, une honte que de telles gens 
nous aient fait partager leur vin /

ou trois lueurs se montrèrent aux 
fenêtres inferieures du château. 
Une forme glissa rapidement dans 
l'ombre des douves C'était Berri- 
chou, le petit page, qui sans doute 
avait fait sa commission En pre-

tre elle se pressa le front, comme
pour fixer ses pensées

prit elle. Par où commencerai-je 7

en révolte.
tres à te dire! 10-

—Voilà un mot bien dur! soupi- diraj...il faut quelque chose de bien 
ra Passepoil, dont les yeux se mouil- tourné Je ini dirai.. Paisambleu ! —Nous n'avon 

mura Lagardère,
pas le temps, mur 
qui avait pudeurlièrent.

Cocardasse junior blasphémait 
en lui-même tous les savants jurons 
que put jamais produire ces deux 
fertiles terres, la Gascogne et la 
Provence.

— Eu selle et au galop! poursui- 
vit Lagardère; je n'ai besoin de 
personne pour faire justice de cas 
drôles !

Carrigue et ses gens, qui avaient 
tâté des rapières de prévôt, ne de- 
mandaient pas mieux que d’aller un 
peu plus loin jouir de la fraicheur 
de la nuit.

- Quant à vous, continua Lagar 
dère, vous allez déguerpir, et vite ; 
ou, par la mort de Dieu ‘ je vais 
vous donner une seconde leçon d'ar- 
mes...à fond !.
-n dégaina. Cocardasse et Passe 
poil firent reculer les estafiers, qui, 
forts de leur nombre, avaient des 
velléités de révoltes.

—Qu'avons-nous à nous plaindre, 
insinua Passepoil, s'il veut absolu- 
ment faire notre besogne ?

Pour la logique, vous ne trouve- 
rez pas beaucoup de Normands 
plus ferrés que frère Passepoil. H 

—Allons nous-en! tel fut l'avi 
général.

E nargnons nos frais d'éloquence. 
Mais qu'est cela ? s'interrompit-il 
tout àlcoup. Ce Nevers est char- 
mant !

Il s’arrêta pour écouter. Un bruit 
avait frappé son oreille.

Des pas sonnaient en effet au 
bord de la douve, des pas de gen- 
tilshomimes, car on entendait le tin 
tement argentin des éperons.

Oh 1 oh ! pensa Lagardère, maî 
tre Cocardasse an aurait il dit vrai ? 
Monsieur le duc se serait-il fait ac 
compagner?"

Le bruit de pas cessa. Le lumi- 
gnon placé à la tête du pont éclai- 
ra deux hommes enveloppés de 
longs manteaux et immobiles. On 
voyait bien que leurs regards cher- 
chaient à percer l'obscurité de la 
douve.

—Je ne vois personne, dit l'an 
d'eux à voix basse.

—Si fait, répondit l'autre, là bas, 
près de la fenêtre.

Et il appela avec précaution.
—Cocardasse !
Lagardère resta immobile.
—Feénza! appela encore le se- 

cond interlocuteur: c'est moi...M 
de Peyrolles !

—Il me semble que je connais ce

quipant à toute course le sentier de surprendre certains secrets; hà- McSweeney Frèresconduisait à la forêt, il envoya un tons-nous, madame.
-Pourquoi ce on glace ?

quoi ne mappelle-tu pas Aurore' 
Est-ce que tu es fiché contre moi ?

—Hatons-nous, Aurore, hâtons- 
nous !

Magasin de brique, 
Moncton, 17 Janvier 1885.grand merci à Lagardère, son sad- 

veur.
—Eh bien ! s'éc ia celui-ci, pour- 

quoi ne riez vous plus, mes drôles ? 
Ne trouvez-vous point l'aventure 
gaillarde?

—Si fait, répondit frère Passe- 
poil, trop gaillard!

—Je voudrais savoir. Cocardasse 
gravement, si vous avez parlé de 
Mile de Caylus dans votre lettre à 
Nevers.

—Pa bleu ! je lui explique mon 
affaire en grand. Il fallait bien 
donner un prétexte à ce lointain 
rendez-vous.

Les estafiers échangèrent un re- 
gard.

—Ah ça! qu'avez-vous donc? 
demanda brusquement le Pari- 
sien.

—Nous réfléchissons, répondit 
Passepoil: nous sommes heureux 
de rous trouver là pour vous rens 
dre service.

pour-

B. S. SMITH, 
Encanteur licencié pour le comté de Kent, 

BOULTOUC TE, N. 8.
Se charge de faire les encans et de voir aux 

annonces nécessaires. Satisfaction aux patrons. 
Termes raisonnables.
8 février 1885—1a p.

—Jetobéis, mon Philippe 
aimé, je t'obéirai toujours !

bien- 
Voici

notre petite chérie, prends-là, elle 
n'est plus en sûreté avec moi Ma Dlettre a dû t'instruire. Il se 
autour de nous quelque infamie.

Elle tendait l'enfant, qui d ormait 
enveloppé dans une pelisse de soie.

trame
est la meilleure place on vous pouvez à
Shédiac acheter a meilleur marché vos

Drogues,
Medecines patentees. 

Parfumerie,
Brosses a cheveux. 

Peignes, oto., oto.
La préparation des prescriptions des médecins, 

une spécialité,

Charles R. Estev, 
si-devant chez MM. John H. Lakin & Co., 

pharmaciens, Boston)
PROPRIÉTAIRE

Carte de Remerciements.

Lagardère la reçut sans dire une 
parole.

—Que je l'embrasse encore ! s'é- 
re dont la 

éclatait en sanglots; rends-là moi.
cria la pauvre mè

sous la fenêtre, dit l'inconnu qui 
se pencha vers lai. Les volets s'ou- 
vriront, puis derrière la grille que 
est à charnière une femme parai- 
tra; elle te parlera, tu ne sonneras 
mot, mais tu mettras un doigt sur 
ta bouche. Comprends-tu ?

—Pour faire croire que nous 
sommes épiés ! Oni, je comprends.

—Il est intelligent, ce garçon-là, 
murmura le maître.

Philippe, . Ah ! je 
plus fort ! Qui sait quand je 
rai ma fille !

croyais mon cœur
rever-

Les larmes noyèrent sa voix. La- 
objet bi motet qatus lui tendait un

En face du 

ou 1884.—Qu est-ce,que ceci ?
—Ta sais bien... Mais tu es

-—C'est la vérité, capédédiou ! 
7 ajouta Cocardasse, nous allons 
1 vous donner un bon coup d'épau- 
- le.

aussi 
Phi- Moulin à Farine à Vapeur de Moncton.troublé que moi, mon pauvre 

lippe. Ce sont les pages arrachées AUX CULTIVATEURS
DEA BDAOODA "nPHIn R 

10102 41987 a 

2
au registre de la chapelle, tout la- 
venir de notre enfant !

Lagardère p it
lence. Il craignait

Les papiers étaient dans nne en- 
veloppe au sceau

Lagardère éclata de rire, tant 
l’a ée loi sembla bouffonne.

11 est vraie que l'épée de Lagar 
dère sifflait et fouettait le vent.

nom de coquin ! pensa Lagardère.
Peyrolles appela pour la troisiè-, 

me fois :*

Puis prenant :
—La femme te remettra un far Westmorland, Albert et Kent.

Vous remerciant pour votre patronage pour 
les derniers trois ans, nous vous demandons res- 
pectueusement de continuer ainsi dans l'avenir. 
Ayez la bonté de prendre avis qu'à partir du 10 
Septembre inclusivement, nous ferons 

Mouture de pratique pour chaque 
12ième boisseau ou 8 pour cent 
au lieu de 10 pour cent com- 

me auparavant.

—Vous ne lirez plus, monsieur 
le chevalier, prononça le Gascon 
avec emphase, quand je vous aurai 
appris certaine nouvelle...

—Voyous ta nouvelle.
—Nevers ne viendra pas seul au 

rendez vous,
—Fi donc! pourquoi cela?
—Parce que, aprè ce que vous 

ui avez écrit, il ne s'agit plus en 
tre vous d'une partie de plaisis : 
l'an de vous deux doit mourir ce 
soir. Nevers est l'époux de Mile de 
Caylus.

Cocardasse junior se trompait 
en pensant que Lagardère ne ri- 
rait plus. Le fou se tint les côtes.

Bravo ! s’écria t-il un mariage 
secret ! un roman espagnol! Par- 
lien! voilà qui m° comble, et je 
‘espèrais pas si bien pour ma der 
niére aventure !

—Et dire qu'on exile des hom- 
nes pareils ! prononça frère Pa- 
sepoil d'un ton profondément pe. 
uétré.

es papiers en si- 
de parler.

—Caprdédiou ! fit observer Co- 
cardasse en ouvrant la retraite, le 
bon sens dit que nous . n'avons pas 
peur; chevalier, nous vous cédons 
la place.

—Pour vous fa re plaisir, ajouta 
Passepoil, adien.

—Au diable! répliqua le Pari- 
sien en tournant le dos.

Les fourrageurs partirent au ga- 
lop, les estafiers disparurent der- 
riere l'enclos du cabaret. Ils on 
blièrent de payer; mais Passepoil 
ravit en passant un doux baiser à 
la maritorne ui demandait son er- 
gent.

Ce fut Lagardère qui solda tons 
lestécots.

La Lille ! dit-il, ferme tes volets 
et mets tes barres. Quoi quota en- 
tendes, là dans la douve. ctte nuit, 
que chacun, dans ta maison, dorme 
sur les deux oreilles. Ce sont affai- 
res qui ne vous regardent point.

La maritorne ferma ses volets et 
mit ses barres.

La nuit était presque complète, 
une nuit sans lune et sans étoiles 
Un lumignon fumeux, placé à la 
tête du pont de planches sous la 
niche d'une sainte vierge, brillait 
faiblement, mais n'éclairait point 
au delà d'an cercle de dix ou don- 
ze pas. Sa lumière d’ailleurs ne 
pouvait descendre dans les douves, 
à cause dn pont oui la masquait. !

Lagardère était seul. Le galop 
de chevaux s'était étouff- au loin- 
tain La vallée de Louron se plon- 
geait déjà dans une obscurité pro- 
on le, ou luisaient ça et là quel- 
ques lueurs rougeâtres marquant la 
cabane d'un laboureur ou de la lo- 
ge d'an berger. Le son plaintif des 
clochettes attachées au cou des cho- 
vies montait, quand le vent don- 
qait, avec les murmures sourds du

ean, tu le prendras en silence, tu 
me l'apporteras.—Passepoil ! Staupitz !

—Si ce n’était pas un des nôtres? 
murmura son compagnon.

—C’est: impossible, répliqua Pey- 
rolles; j'ai ordonné qu'on laissât ici 
une sentinelle. C'est Saldagne, je 
le reconnait ...Saldagne, je le recon- 
nais... Saldagne !

—Présent ! répondit Lagardère 
qui prit à tout hasard l'accent es- 
pagnol.

Voyez vous ! s'écria M. de Pey- 
rolles, j'en était sûr ! Descendons

—Et vous me compterez cinquan 
te pistoles ?

—C'est cala.
—Je suis votre homme.
—Chut ! fit M. de Peyrolles.
Il se prirent tous trois à écouter. 

On ent ndait un bruit lointain dans 
la compagne.

—Séparons-nous, dit le maître ; 
où sont les compagnons ?

Lagardère montra sans hésiter la 
partie des douves qui tournait au- 
delà du pont vers le Hachaz.

—Ici, répliqua-t-il, en embusca- 
da dans le foin. :

—C'est bien ; tu te souviens du 
mot.de passe?
cas — J'y suis !

—Bonne chance, et à bientôt !
—A bientôt!
Peyrolles et son compagnon re- 

montèrent l'escalier ; Lagardère les 
suivait des yeux. Il essuya son front 
que la sueur trempait.

—Dieu me tiendra compte à mes 
derniers moments, se dit-il, de l'ef- 
fort que j'ai fait pour ne pas mettre 
mon épée dans le ventre de ces mi- 
sérables ! Mais il faut aller jusqu'au 
bout Désormais je veux savoir !

Il mit sa tête entre ses mains, car 
ses pensées bouillaient dans son 
cerveau. Nous pouvons affirmer 
mer qu'il ne songeait plus guère à 
son escapade d'amour.

—Que faire? se dit-il; enlever 
la petite fille ? car ce fardeau, ce 
doit être l’enfant. Mais à qui la con- 
Lier ? je ne connais dans ce pays 
que Carrigue et ses bandouliers.

de la chapelle 
Ine. An momentparoissiale de Cay

où il les recevait..un son de cornet 
à bouquin, plaintif et prolongé, se .

Collège Saint-Joseph 
MEMRAMCOOK, N. B.

fit entendre dans a vallée.
—C doit être un signal, s'écria 

Mlle de Caylus; sauve toi. .For Anhihip Par rapport aux grandes améliorations dans 
notre moulin, nous sommes sur un pie i à faire 
l’ouvrage a bien meilleur marché et aux mêmes 
termes que les moulins a l'eau

De, sauve toi !PROSPECTUS. %
—Adieu, dit Lagardère jouant 

son rôle jusqu'an bout pour ne 
pas briser le cœur de la jeune mè

i 9.-0 et établissement est sous la direction d 
Religieux de Ste. Croix.

TI.- Les matières qui y sont enseignées for 
ment deux cours distincts : le cours commercia 
etic cours classique. Le cours commercial com 
(rend quatre années; le cours classique est d 
cinq ans, *2

DIX. —Nul élève n'est admis an cours classiqu 
qu’il n'ait complété son cours commercial. Le 
Iargues française et anglaise y cont l'objet d‘ 
ne égale sollicitude.
V. Conformément aux règles de l’établies 
ont, l'instru ion classique communiquée an 
ves sera assaisonnée de l’esprit chrétien?

ite rpréthe au point de vue religieux.
V.-Un (10 ve arrivant d'un autre établiss 

ment devra prése nter un certificat de bonne. co 
luito de la part du président du dit établis-
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J. R. FOSTER,

GUERI 

la Selatique, la Nëvralg 
d’oreille, le mal de dent, 
trissures, les entorses, 
sy, l’érysipèle, la coliqe 
les brûlures, les brone 
fait disparatire les sale 
pousser les cheveux. I 
pommade pour is chev 

$500.00 R 
Offerte A tout article q 
aux secrétaires de tout 
plus de témoignages de 
maladies ci-dessus dans 
Il n'y a rien de pareil • 
les crampes, is erlique, 
oux, la pleurésie, Peur 

• orge. Il ne peut être a 
donner suivant ses dire 
danger.

Le Liniment de Minar 
es droguistes et marcha 

Grocerie et

re; ne er ins rien,'. Aurore, ton 
Cant est en ûreté.

Elle attira sa main jusqu'à 
lèvres et la baisa ardemment.

pas l'escalier. en. PROPRIÉTAIRE.
Moncton, Sept. 9 1885. __ 41.

... voilà la premiè-
re marche.

Lagardère pensait :
4

ses
—Da diable si je ne joue pas un 

rôle dans cette comédie!
Les deux hommes descendaient. 

Le compagnon de Peyre les était, 
sous son manteau, de belle taille et 
de riche prestance. Lagardère avait 
cru reconnaître dans son accent, 
quand il avait parlé, un léger res- 
souvenir de a gamme italienne.

—Parlous bas, s'il vous plaît, 
dit-il en descendant avec précau- 
tion l'escalier étroit et roide.

—Inutile, monseigneur, répon- 
dit Peyrolles.

—Bon! fit Lagardère, c'est un 
monseigneur.

—Iavtile, poars ivit le factotum ; 
les drôles savent parfaitement le 
nom de celui qui les paye.

—Moi Vje n'en sais rien, pensa 
le Parisien, je voudrais bien le sa- 
voir.—J'ai eu beau faire, reprit M. de 
Peyrolles, ils n'ont pas voulu croi- 
re que c’était M. le marquis de 
Caylus.1

—C’est déjà' précieux à savoir, 
so dit Lagardère ; il est évident 
que j'ai attire ici à deux parfaits 
coquins.

- Tu viens de la chapelle ? de-

Je t'aime ! fit elle: seulement à 
travers ses larmes. Puis elle ferma 
les contrevents et disparut.

vh

DEUX CONTEE VINGT. |‘
C’était en effet un signal. Trois 

hommes, portant des cornets de ber- 
ger étaient apostés sur la route d'Ar- 
gelés, qui devait suivre M. le duc 
de revers pour se rendre au châ- 
teau de Caylus, où l'appelait a la 
fois une lettre suppliante de sa jeu 
ne femme et l'insolente missive du 
chevalier de Lagardere. T

Le premier de ces hommes devait

ontrat Malle.
Ies soumissions cachetées, adressées au maî- 
L tre-général des postes seront reçues A Ot- 
tawa jusqu’à ml 11. le 20 NOVEMBRE, pour le 
transport de la malle de Sa Majesté, suivant un 
contrat proposé pour quatre années, deux fois la 
semaine chaque trajet, entre SACK VILLE et 
WOOD POINT, et continuant, une fois la se- 
maine, chaque trajet, de WOOD POINT a ROCK- 
PORT, a partir du er janvier prochain.

Le transport devant se faire dans une véhicu- 
le convenable, tiré par un cheval ou plus.•

La malle devant quitter Sackville le vendredi / 
de chaque semaine, aussitôt que possible, après 
l'arrivée des convois de 14 malle du jour venant 
de. Halifax et de St-Jean, atteignant Wood 
Point en une heure et quinze minutes du temps 
du départ. Au retour, quittant Wood Point le 
même Jour, après être resté 14 une heure, attei- 
guant Sackville en une heure et quinze minu-- 
tes du tem s lu départ.

sa ni.
VL- 

au exp 
la Prés

lettres et envols adressés aux élève
98 par oux,sont soumis 

lent ou de son délégué.
ir l'inspectio 

chaque termVII. —Les parents re evrout :
VIan bulietin constata it les progrès, l’application 

a conduite, la santé, ainsi que Iss dépenses ! 
ours enfant
VIII—Les élève atingn'arrivent qu'après à 

rentrée régulière ont droit A une déduction• 
prix pou i A m; 1 coule : mais tout mois cou 
m)............Pire paye en entier,
IX —On reçoit de élèves à aucun temps d 

- année."
x. Les pateme 8 se font en quatre term 

invariablement d'avance, en or ou en arge 
eanquable.

XI —Des religie use • donnent leur attention 
usoin et a la propret des jeunes enfants aux 
en qu'au linge desel ver en général.
. Les demi-pension couchent au Colles 
t paient cinquant contins pour l’usage du 1 
Pour

c. LEFIBVHE, c. s. c.. Président

LA FENETRE BASSE.
/

La nuit s'annonçait noire. Les 
masses sombres du château de Cay 
as se.détachaient confusément sur 
e ciel.

—Voyons, chevalier, dit Cocar- 
lasse, au moment où Lagardère s- 
levait et resserrait le ceinturon de 
son épée, pas de fausse honte, viva- 
on ! Acceptez nos services pour 
e combat qui doit être inégal.

Lagardère haussa les épaules 
Passepoil lui toucha le bras par der 
rière.

—Si je pouvais vous être. utile, 
murmura -il en rougissant outre-

I Le soussigné vient d'c 
l'est de la pharmacie Es 
certes, 00 l'on trouvera 
timent complet et varie 
CERIES, SUCRERIES, 
prix les plus réduits qu'

RESTA
Je tiens également un 

sert à toute heure les m- 
bales. Rien ne sera négi 
goûts les plus difficiles, 
vous-même.

Shédiac, 15 avril 18g4:

envoyer un son au moment où Ne-
vers passerait la Clarabine, le se- 
co d quand il entrerait L , Et le mardi de cha ue semaine, quitter Sack- •

en forêt, le ville pour Rociport aussitôt que possible après
• l'arrivée des gonvois de malle de jour venant de 

Halifax et St Jean, atteignant Roc kport en trois 
he ures et un quart. Au retour, quitter Rockport 
le même jour, après un arrêt d'une demi-heure, 
atteignant Sackville et trois heures et quarante 
cinq minutes après le départ de Rockfort,

On peut voir des avis imprimés contenant 
plus ample information quant aux conditions J 
du contrat peoposé et obtenir des blancs de sou-, 
mission aux bureaux de Sackville et Wood

1.: Point et à ce bureau.
Voulait colorer J. McMILLAN,

troisième quand il arriverait aux
premières maisons du hameau de 
Tarrides.T

Il y avait tout le long de ce che
min, de bons endroits pour commet 
tre un meurtre. Mais Philippe de 
Gonzague n'avait point l'habitude

#2 mauvaises gouvernantes pour une 
jeune demoiselle ‘ Et pourtant il 
faut que je l'aie ! Il le faut! Si je 
ne la tire pas de là, les infâmes tue- 
ront l'enfant somme ils comptent 
tuer le père. Par la mordieu ! ce 
n'était cependant point pour tout 
cela que j'étais venu.

d attaquer en face.

son erime. L'assassinat devait s'ap 
peler vengeance, et passer, bon 
gré mal gré, sur le comte de Cay 
lus Verrou.:

acob H- 
SHEDIA 

erdinand 
GRANDE 

Eneanteurs licenciés P 
morland et de Kent.

Iis se chargent de 
satisfaction des patrons, 
se chargerent de faire le 

Termes raisonnables.
uvier 1884. —

Inspecteur B. P.mesure, pour a galante équipée...
L Morale en action affirme, sur 

la foi d'un philosophe grec, que le 
rouge est la. couleur de la vertu

Bureau de l'inspecteur B, P. 
St-Jean, 5 oct. 1885-81.i grave d'Arau, qui verse ses eaux 

dan le Clarabide, u pied du Ha- 
ch N/.

Amable Passeboil avait an plus —Huit contre un, les misérables! 
hant degré l. couleur ; mais ni se disait le jeune Parisien en pre-

manda celui qui semblait être le 
maître-

—Je suis arrivé trop tard, répon- 
dit Peyrolles d'un air contrit.

Le martre frappa du pied avec 
colère.

—Maladroit ! s'ecria-t-il.
—J'ai fait ce que j'ai pu, mon- 

seignepr. J'ai bien trouvé le regis 
tre où dom Bernard avait inscrit le 
mariage de Mile de Ceylus avec 
M. de Nevers, aiusi que la naissan- 
ce de leur fille.

Sheriff's Sale.
TO be sold at Public Auction, on SATURDAY, 
I the twenty first day of NOVEMBER next, 

A. D. 1885, in front of the Post Office, Shediac, 
between the hours of twelve o’clock, noon,and 
five o’clock in the aternoon:—

Voici notre beau Lagardère, no 
tre incorrigible batailleur, notre 

tre les meules de foin. Son agita- triple fou, voici donc la première 
lame de France et de Navarre avec 
une petite fille de deux ans sur les 
bras.

IL se promenait à grands pas en-
manquait absolument de vertu. Gant le chemin ch arretier pour des- tion était extrême. A tout instant. —Passmble ! nes camarades, cendre au fond de la douve un 
écria Lagardère, j'ai coutume de 
faire mes affaire tout seul, et vous

as- 
à i regardait cette fenêtre basse, pour 

voir si les contrevents ne voulaientsassinat, Quels bandits! C'est 
dégoûter de l'épée.

All the right, title, interest, property, claim 
and demand of Horeb Hébert, his possessor, 
right and right of entry both at law and in equipoint sur leurs gros gonds rouilles. 

Il ne vit rien ; mais il enten it bien-
Il était, veuillez en être convain _____  

- cu, fort embarrassé de sa personne; 2 or. in and to the following lands and tons 
il portait l'enfant gauchement com

e savez bi n. La brun vient : une Il donna contre les tas de foin ra-CHIR 
LES SEPTDO

Jude H.
ENCAN

Cocagne, 600
Se charge de faire les 

ronces, etc., 4 prix redut 
tes pratiques

Cocs(te, • avril 188 / 

Arrêtez et

dernière rasade, et décampez; voi- vagés par Carrigue et ments situate in the Parish of Butrford, in thesa troupe.[
Par le ciel ! reprit-il en secouant 

son manteau, voici une crainte qui 
me pousse. Le page va prévnir 
Nevers qu'il y a ici une bande d'é 
gorgears, et Neveis ne viendra pas.

têt un bruit faible à l'intérieur 
C'était la grille qui s'ouvrait derriè- 
re les volets.

et. Andrew's Settlement, (so called, and bound-là le service que je réclame:
Les aventuriers allèrent à leurs 

chevaux Les maîtres d'armes de 
bougèrent pas. Cocardasse prit La- 
gardèrent à part.:

—Je me ferais tuer pour vous 
comme un chien, sandiéou Acheva- 
lier, dit-il avec embarras.......

Mais quoi?
—Chacun son métier, vous savez 

Nous ne pouvons pas quitter ce 
heu.

— Ah ! ah ! Et pourquoi cela ?
—Par ce que nous attendons aus-

ed as follows, Viz.: W esterly by th- road lead-me un notaire fait l'exercice ; il le 
berçait dans ses mains maladroites à

ing to lands of Placid Como, Northerly by the 
road leading to Paulet L. B rke's. Easterly by 
lands of Helliare Burke, and Southerly by the 
road leading to lands of Frank Fagan and others, 

en cet uni containing forty acres, more or less, together 
with all buildings and appurtenances to the same 
belonging or in any wise appertaining. Also, 
all other real estate of the said Horeb Hébert 
wheresoever situate or howsoever described 
within my ballwick,the same having been seiz,e- 
under and to be sold by virtue of a Pluries Exed 
cation issued out of the County Court of the 
County of Kings, at the suit of Joseph C. Lamb 
versus Ferdinand J. Hébert and Horeb Hébert

—Adsum? dit nne douce voix de 
femme qui tremblait. Lagardère 
enjamba d'un saut les bottes de 
foin qui le séparaient du rempart, 
et répondit sous la croisée :

—J'y suis !
—Dieu soit loué!fit la voix de 

femme
Et les contrevents s'ouvrirent à 

leur tour.
La nuit était bien obscure; mais 

les yeux du Parisien étaient faits 
depuis longtemps aux ténèbres. 
Dans la femme qui se pencha au 
dehors de la fenêtre, il reconnu

ce métier nouveau. H n'avait plus 
qu'une préoccupation

Remède de Famille guérissant Hom 
mes. Femmes et Enfants. —Eh bien !

—Les pages contenant ces ins- 
criptions ont été arrachées.

Lagardère était tout oreilles.
, —On nous a prévenus ! dit le 
maître avec dépit; mais qui ? Ac- 
rore ? oui, ce doit être aurore. Elle 
pense voir Nevers cette nuit. elle 
veut lui remettre, avec l'enfant, les 
titres qui établissent sa naissance. 
Dame Marthe n'a pu me dire cela, 
puisqu’elle l'ignorait elle-même ; 
mais je le devine.

—Eh bien, qu'importe ? fit Pey- 
rolle. Nous somme à la parade. Une 
fois Nevers mort...

. —Une fois Nevers mort, reprit le 
maître, l'héritage va tout droit à l'en 
funt.

Il y eut un silence. Lagardère re- 
tenait son souffle.

—L'enfant... commença très-bas 
Peyrolles.

—L'enfant disparaîtra, interrom- 
pit celui qu'on appelait monsei 
gneur. J'aurais voulu éviter cette

vers : c'était de ne point éveiller la 
petite fille ! .......at ce sera une partie manquée, la 

plus belle partie du monde. Diable 
d'enfer ‘ sifl en est ainsi, demain il 
y aura huit coquins d'assommés.

Il arrivait sous le pont. Ses yeux 
s'habituaient à l'obscurité.

Les fourrageurs avaient fait une 
large place nette, juste à l'endroit 
où Lagardère était en ce moment, 
devant li fenêtre basse. Il regarda 
cela d'un air content, et pensa qu'- 
on serait bien content de ce lieu

Composé d'ingr'ents noffenwifs mats plins- 
• propriétés e ratives, le BAUME DES SEPT 

la 2/ 
vu: des families, dont aucune ne peut se pas 
sr de cette-uiédecine précieuse. Indispensable. 
• : s s’exposer aux conséquences les plus grave 
Poni le mal de tête, le mal de dents, le ma 

I oreilles, le mal de gorge, la pituite, l'indigese 
on le mal aux reins et aux joints le frisson au 

lied % livres 1. batuatisim , la diarrhée 
udysisenterle, le choléra, le baume des Sep 

isupério r; et po

..disait il les yeux hu 
ne pouvant sempécher

Do, do ! 
mides, mais 
de rire. —Al 

HEDICA
Vous trouveras ce qu 

somplet et de meilleur 1 
fait de

Drogues, 
emèdes paten

Éponge
Artic

Vous l'eussiez donné en mille à
tous les cherau légers du corps, 
anciens camarades : ancun n'aurait 
deviné ce que ce terrible brett-ur 
faisait en ce moment jur la soute de 
l'exil. Il était tout entrer à sa beso 
gne de bonne d'enfant: il regardait Main Street, 
a ses pieds pour ne point donner de 
secousses à la dormeuse, il eut vou 
Int avoir un coussin d'ouate dans

Chemin de fer Intercolonial

aforesaid, ses ROBERT A.. CHAPMAN, 
Dorche ter. August 10, 1885. Sheriff. (

NION HOTEL, 
PROPRIÉTAIRE, 

Ioncton, N. B.
at suivi d'une si quelon un.

LusrevecheNce.::,|4— Vraiment qui est ce quelque un 
ens irmements, —Ne vous fâchez pas. Ce quel- 

achoue qu'un est Philippe de Nevers. 
ents;ide deux Le Parisien tressaillit.
g. H. LAGEN- 
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Dépôt à Sh diac, cf

O. S. LEGERE

pour jouir de la flamberge. Mais il 
pensait encore à une autre chose. 
L’idée de pénétrer dans cet inabo- 
rable château le tenait au collet. 
Ce sont de vrais diables que ces hé- 
ros qui ne tournent point vers le 
bien la force exceptionnelle dont 
ils sont doués. Murailles, verrous 
gardiens, le beau Lagardère se riait 
de tout cela. I n'eut point voulut 
d'une aventure où quelqu'un de 
ces obstacles eût manqué.

—Faisons connaissance avec le 
terrain, se disait-il, rendu déjà à 
l'espiègle gaieté de sa nature: Mor- 
bleu! monsieur le duc va nous ar- 
river, bien en colère, et nous n'a

Accommodation de première classe pour les 
voyageurs. Bonne écurie. Prix modérés.parfaitement Aurore de Caylus, 

toujours bel e, mais pâle et brisée 
par l'épouvante.

Si vous eussiez dit en ce moment 
à Lagardére qu'il avait fait dessein 
d'entrer dans la chambre de cette 
femme par surprise, il vous eût 
donné un démenti. Cela, de la 
meilleure foi du monde.

Ne fut-ce que pour quelques mi- 
nutes, sa fièvre folle faisait trève 
Il était sage en restant hardi com- 
me un lion. Peut être qu'à cette 
heure un autre homme naissait en 
lui.

Aurore regarda au-devant d'elle.
—Je ne vois rien, d.t-elle. Phi 

lippe, où êtes-vous ? :
Lagardère lui tendit sa main.

ce 26

. • —Ah! ah! fit-il encore; et pour- 
quoi attendez-vous M. de Nevers?

—Pour le compte d'un digne gen- 
tilhomme...

Il n’acheva pas. Les doigts de 
Lagardère lui serraient le poignet 
comme un étan

—Un guet apen ! s'écria ce der- 
nier, et c' st à moi que tu viens di- 
re cela !

—Je vous fais observer...com 
mença frère Passepoil.

—La paix mes drôles! Je vous 
défends, vous m'entendez bien, 
n'est-ce pas ? je vous défends de 
toucher un cheveu de Nevers, sous

re par (

N. R.
chaque main

VENEZ VOIR 81 xUn second signal plus rapproché 
envoya sa note plaintive dans le 
lence de la nuit.

Poirier.Maximilien

81 1885--Arram 2.0 Notre assortimer 
tot an complet. Nous a 
our.

Prescriptions prépc 
avec soin et 

cous ont accordé dansi 

sens de nous locontin 
sm.Pour te bon mar

W.B.I
Shédiac, 12 mars 1884

d‘Ete--1885MAISON ACADIENNE, —Que diable est cela! 
gardère.

se dit La e 
partir deA LUNDI, le 1er. Juin 1885 lesconvois,Mais il regardait la petite Aurore, 

n'osait pas l'embrasser. C.
un joli petit être, blane et rose; e 
paupières fermées montraient déjà 
les longs . ils de soie qu'elle héritait 
de sa mère. Un ange, un bel ange 
de Dieu endormi! Lagardère 
tait son souffle si doux et si pur; Là 
gardère admirait ce calme profond 
ce repos qui était un long seuri

A Continuer.

Voyageront comme 
manche exceptes.

Laisseront Shédiac

suit, tous lesTABLE DE BILLARD & SALLE 
A MANGER.

n e soussigné d sire annoncer au public voya-
i qu’il a ouvert

une salle de billard 2 
a sa résidence " LA M AISON ACADIE NE, 
et q le le p ablic peut y avoir hutres et iepas de 
prernière classé.

Jos. Gallant, Shédiac.
Lerd-c84

Jours le [di
C'était €

Accommodation pour 8t. Jean, 
Express pour Halifax et Pistou.

do pour Et. Jean
ARRIVERONT 

Express de St. Jean
do Halifax et Pictou 

Accommodation de St. Jean 
Tous es trains sont basés sur le 
ridien oriental.-

ses 6.48 A.M. 
10.454
1.20 PM.extrémité; mais elle ne m'arrêtera 

pas. Quel homme est ce Saldagne? 
—Un déterminé coquin.

| —Peut-on se fier à lui ?
—Pourvu qu'on le payé bien, 

vons qu’à nous tenir ! Quelle nuit ! oui.
peine d'avoir affaire à moi / Nevers il faudra ferre iller au jugé. Du dia.

11.50 A.M.
2.30 P.M.
5.25 " 

temps du mé

écou

D. POTTINGER
Bureau du chemin de fer, surintendant 
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e.Le maître réfléchissait.
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